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SOIR 

demeure stationnaire en Espagne Le Président 

à bord du 

du Conseil 

«Yavuz» 

Dans l'après-mJdi d'hia-, le prési -
d.cnt du .conseil, M. IMnel lnOnü s'est 
rendu à bord dru croiseur de ba tai~e 

L'état Ù0 SÎB~0 en GrBC0 ? 
Soudaine ~g~ation des J.lC 

troubles con1n1unistcs? 

J c~manerce des ar~eN,. a con ta té QlH"' 

d importants envois: d arme~ ont déjà 

l ""I l 1. • ~ l • 1 fait lobjet de pour.parkrs, eott .avt"'C les g é11é1•a it 0 a CXJl l({lIC JlO u1·<l li() l itlêl f 1·1( ::\1/~~~ ~;~xf~::art~:~v::~;nr:'·~: 
Yavuz où il a êté r;,<;u 'Par l'amiral Sü- Le ~ de Radio de Be"Lin a d'.'f-
krü Okan. li a q"!tt.é le bo'."1 à 1 7 heu- I fusé ce matin la cœnmunice.tion •uivan-

ve1ne.rnent a déc.Kié de aoumettre au 

n'a (l3S élé OCCllJléC Je 27 juillet :;:tr:"~tte~~~~ed·:::~~"C:"n,~~~~ 
ia fabni:ation des a.mies de .RUCrre 

Tes pougo rentn:!r a Heybel1ada, au rru- te : L 
lit>u des acola.m.atÎGn.s dœ irun.1\ai.Tes. Par suite des strèves suscitées par les a 

La f ortifi~ation des communistes, l'état de siège a été oro- J 
clamé en Grèce. Les départements of- 1 

Détroits ficiels sont Kardés par des troupes de j 

visite du commandant du "Deutschland" Rome, 4u_n ~é~:~~~t;'affmre cl. 

au _général Franco est sévèrement corn- L:~~"~~=~~::~::!~~?!~~:=~ 
__..._ - cavalerie. La. Chambre a été dissoute ; 

Déclaralions lie :\1. Kà~im OznJ1)j 1a date de sa convocation n'est pas fi. 11 

Beaucoup de Journaux etran5(ers se 

1 

xée. 

mentée en Angleterre :::;~~:"ded';,,::;;~;·:: :~o:~~:e·d:~ 

!
menti fornnel aux déclaration~ .attn'bué.cs 

i.:laise est tenue pour imminente. Elle au ministre des affaires élranKères e5-

scrait9 suivant les milieux offici ux, une Pa.Rnol par un journal français. L"' 
âCC ptation en princ.ipe de l'accord del Giorna1e d'Italia ~n conclut que ce d;é­
non immixtion dans les affa"res espa- monti •'_adr 5e probablen\.CJ\! à la fll?é­
ttnoles comporta.,t cef'taines réserves né tendue 1nterv1ew nettu1nent anti-italien­
ceseiuic.s par la législation ans;::laise à ce ne. publ.ée par l'intransigeant. Le 1ottr­
ujet. nal pa.~ en attribuait, o.n s'en souvic.nl. 

sont livrés à toutes eortes d'hvno•I..;. :if. 'f.'f. 

au suiet des établi~sements qui ~e..-ont A la légat on royale de Grèce, où I 
chargé~ de fournir le tnatérieL pou la 

1 
1:ous n-0u" ~ommes adressés ·pour con­

fort!fication des Détroit;;. On a cité le"l trôlerr le bien-fondé de cette nouvelle 
établis:sainents Kmpp comme avant rté on ,nous a déolaré n«en avoir reçu .au~ 
chargés de5 rtravaux. N~tre co~frère le cun.e confinmation. Toutefoi-s, une S?Tève 
Tan a d1ei:mandé à oet e:gard l P.Y,!ll du général.e- était effeetivement +pr-évue powr 
général Kâzim Ozalp. m•nistre de la dé- auiourd'huj et iil est évidemment proba­
fen~e nationale : 1 ble que le gouvernement a dû ;prend1re 
-. ~rul~ les m: 1ieux ~ilitaires. a dit les précaution~ requise.!'. Peut·être ce9 

le m1n1&tre. peuvent savo11r comm"!nt et précautions ont-elles étt: mal interpré­
p3r .queJJe entremise 'le Détroits serOJlt tées. 

fortif~é~. ~out ce Q~. edt écrlt ""; d~:~:I Quant à la Chambre, el.le éta.it .en va~: 
.de cect n est que 1 eoho de bru.ts cances, mas une .Jante comm·suon ou, 
fondemf'nl.> à. tous les -Pa .. tis étaient représentés. sié-

1
1 

Lt" li{élnéra] ~ ~en.dr~ iru::.es~amm•nt geait oour le règle.ment de certa··nes 
Canakkai~ aux Fins d inspection. Q'llestion~ spéciales. _____ _, ____ _ 
Les déplacen1cnts de nos 

n1inistres 

.r,,1M. Celâl Bavar, m.ni.,tre de !'Eco­
nomie. Rana T.arhan. ministre des mo­
nopolett et douanes, sont arrivé!. ce ma­
tin à lsta.nbul. M. Celâl Bayar "" n,ndra 
à Ce-~ pour s'y reposer. 

·----o•-------
Le 1naréchal Graziani con­

f ère la <lignit é de fi ta ou ra ri 

à un chef local 
--o---

!;altitude de l'Italie 
au 1nin1st.e des déc:.arAtJon au suiot de 
prêtcndue'3 vL~ées 1talicnnes st:T le Ma-

Rome, 4 A. A. - L' AKence 
fan; commWliqu;e : 

s roc e$p81'?nol. 
te-

l. a visite du ('Deutschlandn 
Le comte Ciano reçut l'amba::!adeur 

de France qui lui a pré enté verba]e -
mt.nt la proposition d'une entente pré· 
liminaire anglo·franco·italienne POUT le 
respect et le maintien de la neutralité 
vis-à·vis des évé."lernents ~pagnol<i, Le 
m.iOOtre des affaire.~ étrangères prit acte 
de la communication de M. de Cbam­
b'Un et se réserva de répondre aprèt 

1 avoir opporlunérnent conféré avec le 
t: Duce. 

·Les con1n1entaires de la 

prl'sse allen1andc 

Roi,in. ·j. La noie franc ... .e con 

:'l l'an •»tT ,..., 
1 •1 u..n 5 /\. A. - Le corremo.n­

rl' 1n• de l'Ag~nc e 1~3.Vas apprend qu.e 
1t s 1 e1les de Ceuta attcnJ.a.r.~nt de-pus 
11

:.i ie i:: :?S 1ours l'ar.rivée du cuha~~· al· 
e:nanJ Deutichland. 

i\ 1a ruite- de l'arriv;._ de cA · ...,..... .. navire. 
un rer onnal.té di.ploanaltquc rotoirie 
dt-clar.J. audut -correspo!lda:nt : 

Le mini•tr>e de la Ju,tice, M. Sükrü 
Saracoglu, a qu1tté hier la catPitalc se 
-rendant à lz.mit. 

Addis-Abeba, 4. - Pour la prem1e­
re fois depuis la ton.dation de l'en1pire, 
le v:ce-ro.i, se prévalant de ses ,pouvoi1"~ 
a conféré la di~té de cfitaourari> au 
~ra.smac Araia Ouassia, pour le réco.m..­
penser des preuves de )oyalisme Qu'il a 
données. 

1 es milieil't1S 1111illent lt:u·ct•lorn• 11ou1· Ir• •fronh 
1
cernant la non-111g{ ennt" en E. s::ne 1"8t 

J très v1ve1nen·1 comnient~e dans leie cer-
1tles oolitioues et la pr e. 

c Üan cette affaire, le 1plu.s gr::ivl'! ,. t 
1e fah de la. visite du con1mandan d-u 
Deutschland au srénéral Franco. c·on -
IT'air ~ment aux dt!iclarations failt"s par 
des <'fficiers de l'état-n1aior d: Franco~ 
il ne s·.,..R'.· it pas d'un<· .simple vi~Je 
'."ic 4•oct.toiai.e En fait, cette veite dura 
olus d'une h<."llre et J.cg reobe.]Je!! t"•f)a­

gnols l'inter.prétère-nt comme une clé· 
moo•lration de ympathie et Les offi -
ciers r-ehelles é-t'a;ent visiblement fiers 
<fa, corn:pali{:Tle.r iles <>fftciers allemands 

AujC>\lrd'hui part d" Ankara nour um 
voyali{~ en Anatolie, à l"effet d'examiner 
let qu'!9t1ons concernant ltt T1éfu~iés, J..e 
m'ni•tre de !'hy1tiène, ].,. Dr. Refik Sav­
dam. a~ de M. c~vdct, di 
recteur scônéral des servie.es d'in,.tatla­
tions dee réfwri~ -----
Les dénonciations des cas 

de contrebande -·-
\1 oici le paragraphe QUÏ, :par un nou ... 

Vf'l3<\1 d~.cret mini térjel, .a été ajouté à 
r article 2 7 du décret minJ té.riel concer­
nant la protection de la. monnaie na­
tionaLe : 

cLe• di"l>O"itions de la loi No. 1567 
seront awliQuées contre ceux qui coin­
treviennent alll.X décisions ~ises en ver· 
tu de 1' arrêté m.in1~tériol No. 1 1. Dains 
)e cas où les tribunalLX accorldent un 
Sllrs.is •pour les amendes encoUTUeft, mals 
où ils d.écrètent Que l'on doit porter en 
relcettes l'arRent, et se -saisir des act:ons 
et des obhgations que lon eseavaiot de 
passer en oontrt":bande, le mini.stère des 
Financf!fl e"l .autori..~é à a.ccordCT comme 
gratif~ation aux déinonci.atrurs au ma­
Umurn la moitié de la valeur dP. l'ar -
gent, dea act'ons et obliga.tions 1aisi . > 

L'OISEAU Tl!HC 

L'activité 100mmerlciale se dévelo-ppe 
parallèlement ià r wrrivéc de miarchandi-

per \la voM'! ferr.ée de D1ibouiri. :A4ore 
Ql.le le.ai marchaindises itaLi.ennes .reprr • 
sentajent 2 ;pour cerit du trafic du p.ort 
a..vec la capitale, cette proportion s'.eait 
etev-ée à 84 pour cent. Les envois de 
vins italiens asso.rtis ont rencontrcé un 
énorme succès. 

Retour d'A. O. 
Na,pte., 4. - Le vapeur Lill'Una e;it 

a.rrivé ce matin ayant à son boPd le dut 
die- Besrgame, commandant de a divisio.n 
cGra.n Sa O>, ain.si que rétat-maior 
de la divis.on et le 14i>me r~ent d'in 
fanterie. La duch~sse d'Aoste, mère. les 
duic-s de Pistoja et d.e Gênes. le sous-se­
crétaire à la guerre, général Baistro-cchi, 
les au.tioorilési de la ville et cle no,mhreux 
repré~t.ant.s attendaient Le n.avire au 
ouai. Les TUcs .adjacentes awc Quais 
étaient pawoisôes et Une foule ~norme 
a Fait une briHante ovation au. duc ~t 
aux eoJ.drats. 
--------0-------

7.000 Anglais massacrés à 
la frontière d'Afghanistan 

--o-
L"auilntion au sPin tics tl'ibns 
Lond,es, 4. - Suivant des nouvelles 

M. Fuat Bulca visite 1 que reçoit la «British United Press», un,e 

le can1 p d'I nônü violente bataille se serait déroulée à 

1 ·· ·· 4 A A c ~ t · . • h' l Ia frontière indo-afll'hane. La ville de nonu, . . - JO"n arnrve-s I.eT 

iic:i au c.amP~ à bord. d.'un ai.:jon miilitai-j ~iedes a ét~ re~rise et 7.000. resaor -
re, MM. Fu.at Bt.llca.. députe de Coruh tisaants bntanruques Y ,auraient été 
et priésident de la Ligue AéronAut:Que, 1 massacrés. L'agitation serait vive parmi 
Sükrü Kocak, député d'Erznrum. ;ice-

1 
toutes les tribus de Ja frontière. Le Ké-

présideint, Celâl. sous-•ec.rét.aue d Etat • al N . • bil' • t t 1 
c:Le. ~ic.es aéronautiques du mlnistère ner oting aQ"&Jt mo ise ou es es 
de la défen e nationale. Ces m""';'"' ~ forces ""1tdaisea de la réa'ion. 
9ont repartis très sati'ffa.its des ré,ultats 

1 

des Lecons qui aont données au oarriP 
1 

par lee professeurs soviéti.Que.s. VERS LOCARNO 
Les 

(l•~ la 
com nu•n tai rcs 
{ll'PS~P llll!JllliSC 

Paria, 5. - Daru es déclarations 
qu'il a faites à la presse, le général Mola 
à avoué que le mouveme-nt du gr0upe 

nlilibâre a été contrarié par une série j' 
d'événements.a inattendui, notamment 
par le fait que, contrairement &U..'"t pré­
visions, la flotte ne .s'est pas ralliée à 

l'insurrection et par lattitude des natio· 
nalisle• basques. Ainsi, alors que Ma·· 
drid aurait dû être occupée le 27 juil­
let. suivant le plan élaboré, la lutte a 
prÎ'.s lUle durée et une ampleur inatten 

dues. 

Un exposé d'ensc1nble 

de la situation 

Londres. 4 A. A. - Sel0n les infor­
mations fournies par les navires britan­
niques qui se trouvent dans les ports 
d'Espagne. la situation serait la suivan­
te : 

Le calme règne à Barcelone, mais on 
Y craint les pires éventualités. Palma de 
Majorque est également tranquille, mais 
est bombardé deux fois par jour, le ma· 
tin à neuf heures let I' après-nùdi à 1 7 
he..-es, avec la plus grande ponctualité. 
Le bombardement de Gijon dans les As 
turies. par un croiseur rebelle, continue. 
Valence était hier très calme, les ma­
gasins étaient ouverts et les tramways 
circulaienL Beaucoup d'habitants y 

sont .armés. A Via-o, au Ferrol et à la 
CorOllll", tout est calme. 

Le comn1uniqué des 

iinsurgés 

Séville, 5 A. A. - La radio de 
Séville communique que la colonne par 
tie de Zamora marcha vers la direction 
de Madrid afin de compléter I' encer­
clemenL La radio confi.1lle le soulève­
~nt de Castellan, de la Plana et ce· 
lui des troupes de Valence .qui prirent 
position autour de la ville. 

Le bon1barden1ent 

de Huesca 
Les téléphones des 

départements officiels 

--o--
Le C--0nseil des Ministre& a ainsi éta­

bli le nombre dPs appar.eîls de télfoho­
n.e dont p04..l.rront ivatuitement se er­
vir les d~artement~ officiels suivants : 

1 Rome, 3 -- Dans les correspondances Barcelone, S. _ L'artillerie des gOu· 
de Londres aux journaux italiens, 011- re- nemf:ntaux a ouvert le feu contre Hues­
lève que la claire réponse envoyée par 
l'Italie à la suite de son invitation à la ca. 

Pré!!idein<ce de la République : 3 : 
Prêside~a du Con ..... ! : 2 : 
Mini8tère des affaires étran.g-è.e : 1 
Min1!rtère de l'AS{rÎ"C..ultur.e : 4 
Ohaoun de5 autru m;nÎ!tèrr.3 : 5. 

Nous publions tous les jours en 4ème 
Page &eus notre rubrique 

La presse lurque 

de ce 1natin 

\lne analyse et de larges extraits dei ar· 
ticles de fond de tous no• confrères d' ou· 
!Te pont. 

Trois mortiers et de nombreux pri­conj&rence locarniste a suscité une vive 
tonnie·s or.t été pris al'x rebelles lors de satisfaction et de grandes espérances ci 
l'occl':>ation d'un vill<llfe. 

Berlin. La presse anglaise a accueilli les • • al t 
1 1 

d' 
décisions de Rome et de Berlin avec une On "'•anale e~ 

1
eme'!1 . 8 cap ut-e au 

t:ive cordialité étant donné q1t'el1es lal.~.. tes et de maténe a'n'!1 qu 
sent la porte ouverte à un rèç1len,Pnt gi>-. mort .autour de S~rav,o~&P. 
1"iral de la situation européenne.. f)es Yolontall'l'S pour 

Un journal exprime sa safJsfact2011 tou­
te particulière de roir l'Italie reprendre 
sa place à la table lntemationale, depuis Berl:n, S. - La Radio de Séville an-
que les sanctions ont été levées. J r-once un afflux de 2.000 vo!l"lntatrE:S 

Le "Daily Telegraph" met en connexion la Légion étrar..gère. 
l'acceptation ua1ienne avec le problème j Sa i 11 et s::i u f ... 
de la guerre civzle en Espagne et affir1ne t 
la nécessité d'un effo.,t commrtn entre i Madrid, 5. - Le directeur de la ré­
l'Angleterre, l'Italie et la France µour la pa.'"tition des tenes pour la province de 
stabilisatio11 de la politique méditerra -1 Grenade qui était recherché par les re­
néenne. belles a 1pu s'enfuir. Il vient d'arriver 

' ain et sauf à Mal8.ll'a. 

Fl~O. ''f i\IARl'fli\lE 

Le dernier sous- n1a ri 11 

espagnol quitte ·ranger 

Tanger. 4. - Le de-nier navire de 
guen-e espagnol qui se trouvait encore 
;ci. un .sous-marin, et qui y était retenu 
nRr une avarie, a app&Teillé. 

Un con1hat aérien 

1 Le Be·liner Tageblatt estime qu• lon 
p ut reprocher à j1 te titre à La France 
d'a"\o.Jr manctué à on dcvo.1r et à se 

1 
<fr -offi~i< .e de n. alit 

soit en fournis~ nt <lt!S armes et des mu­
n·~; au gouvernement de Ma.drid. 
eoit par une aide déc1ar~c coonme l'au 
torisation de foJ1In.er sur son territo're 
-des bataillons die volonta.re . 

Le Lokal Anzeiger écnt que le 11:ou­
vernon1 nt francais a prJs ouvertnnent 
parti dans ]a guerre civile eospagrm;1e, 
dans 1·tnt.entîon e'ic:rète de Journr• des 

. t cl .r faire v1 iter la vïla.• 
l·onds suédois pou=r'--le_s_ 

ouvriers espagnols 

Stockho1:n. 5 A. ,\, - Le parti 90-

iali•te et la F_ C. T. ait . huèrent 35 
mille couronnes pour soulag r la dé -
tre.,o:ie des. ouv-riers <'"'PdlirJlols 

LES COLONIES 

E~fRANGERES 
T 5 A A S 1 d ai n1es et dru matérieil de ,guerr.e au f,.onl ange·, . . - e on es nou- ula. 

vell _ non confirmées, un combat aé- pop ire. 

ri•n se déroula hier. non loin de Ci- Achatd'anncsdel'Espa<Yne 
hraltar. entre des avions gouvernemen- } f • - r> 
taux et rebelle._ A l'issue de la batail- en -3c g1que t Le « Queen Elisabeth » 
le. deux hydravions, dit-on, furent obli­
gés d'amE'rrir tandis que deux autres t.e 
<hrigeaient vers Ceuta. 

LES REPEPCUSSIONS 
IN1'ERNA.fl()NALES 

Gibraltar, 4. - Le na"\"re d,.. limie 
Bruxellf:"!I'. 5. - Le gouvern.e1nen de Oueen EHsabe-th. re<montera tout le long 

\1.ad!rid a envoyé une délégation à. Bru- du :./ttor 1 or"ental r:tpac-nol et vi!'l:itera. 
x:f"lles avdc: mission d·entrer tn pou.par .. nol~·mmf'nt 1 1part~ d'Al~IC'ante et d.e 
iers avec ]es fabriques bel~ s pour la 1· .. \'alence en vue de por.ter secou•'S aux 
vr 1~on d'armes et de mun1t10fl~. Dans re ortissants brîtanniQues et à ceux des 
les milieux de Stauche. une vive campa- pay qui ont domandé la pro .. tion bri-

I , J • J gne est menée en vue de la livrai, on 1 tanniQue. Le croiseur Devonshire qui d -
..a reponsc ang aise ù a ,d,,, a.rmes. ~cman.dé;s. ' i va:it QU.tter la Méditerranée. y .a étr re-
(lé 1 .. ~} C' (le Ja l.;l.<lllCC J Le .corntte ~1?1-stenel ch":r~e par le tenu en ra.•cio-n de la situation en E~a-

lllc.ll ( l con:3e1l des m1ru.stres de -repondre aux gne. 
Londres, 5 A. A. - La réponse an- Questions Qul ont été posées au suiet du 

Dewc aspecta dea wmba to de 

Lond.:res. 5 A. A. - L'amirauté an­
nonce que l•)j navire~ de gucrrr hritan. 
n;que dans l raux espagnoles ont pra-

• t u.emen l.e"Tmin.é leur mi s1on de pa-

1 r ~ment d:es ressortiss.anl hrjtann·ques 
d'E pagne. Ceux de ,.s dt=1 nif".rs 
Qu· ont préféré rester dans cr- pays ont 
été averh Qu'il.s le fai• ient ;1 1 u .. ~ ras 

et pérlls.. 

ré1patricn1ent des res­

sortissants allc1nands 

Gênes. 4. -· Le va'pcu-r 
Fulda, e t aT. v.é avec des réf 

allem•n.d 
' dT.s-

p.agne. I e Tt:vere a ramené és;:a 1emen.I. 
700 «lug . .és, dont 250 "lemand . 

Les A ut ri chiens re1nercicnt 

\'ie-.nne. 4 . - Dea centainr.s de Té -
giés autr.tehie:ns d'F~"9J)a~nc AOnl rentres 
à \'ienn-t". Il !'l:e montrent cnthou iaste 
à l'é,{a"d de l'arde q1Ùl• ont ~çuc d fa 
part die-s autorités 1t~lienne:s. Le gourver­
nt"aurnt 81\J!"rich!f' l a tmn lfll s o!f · r~ 

,t ~ s rf'fnl: r-cirm .. nts à ce p 
dr H ... ., 

! a peseta n'e 1 plus 

acceptée 
T 4 Ici. comm :. Gï, 

•, p n'~t '· 
éo n n le 1 ah é 

1 es Jeux Oh ni piques 
• 

à 

c~ 

l.t'~ 1·(·s11ltals dt• la lroisi•.,1111• 

2. 
jnu1·ut.··.-

J.t .. ·~ Jll'~)JHl'~1 Î•"._. ))t)tll' 

•·11t·<'11\••s •l'a11jourtl'htti 



2 - BETO(;LU 

La io•e que notre nouvelle victoire a A Istanbul, en lOUl'iSle el 
répandue ce• jours d.ernleTS, sous les avec des florins 
cieux de la patrie, s'est concentrée et r e m_c sru.i.s iatmusê à me mettre dans 
s'est Tépen:.utée vendredi deirnie-r .90U.S 1a peau d'un touriste étranllil:CT venu â 
le toit de la Grand.. Assemblée Natio- lst.a.nbul. Je viens de débarquer SUT les 
na.le. Les oTateurs venus, chacun d'un quais et je dois payer le portefaix qui 
coin de la rp.atrie, on.t ex.posé à la tri- a descendu mes ha.gage9i1. 
bun.e la joie déboNLa;nte de la nation; POiUJI" tout e.,ngent, je ne Possèd.e que 
ils ont dépensé un noble cffo.rt pour ex- de monnaie hoHa.nida:ise. 
Primer de la façon b ,plus appropriée. La PourQuoi pas ~ 
pkJs autorisée aussi, la. rec:.-0innaÎS98nce Je par].c un peu le français . .Je de-
du pays ; r ardeur j.oyeuec de toute J' ma.nde.. en cetbe lan~e au, fPOO"telfaix : 
Assemblée est passée dams notre histoj- - Où ipu~&--je ohaniger la monnaie ? 
re. Nat:uireJ.lement, jJ ne ,me comprend 

Le. déLégués de La n.ation, après ces P8..S. Il sourit tout e.n faisant bonne gar 
manifestatH>ns élevées, ont 'l'e:nouvelé de autQUr d-e me9 ~ages. 
leur con.fiance en J ............. t lnOnü et son J · - ~ ......... e Pw.& p:renare run taxi et me fa.ire 
gollVernemen.t. En oe falsant, iil• térno..i. .. conduire à l'hôtel, mais comment pa­
gnaient de la joie et d.e la fie'rté que y.., 1., portelaix ~ 
Jeur .inspirait la conviction d°.alccom- Sur ces entrefaites, survÎNlt un e'm-

1>lir La tâche que toute la Turquie al- 'Ployé de la douane, qui, hell'l'emernent. 
ten.dait d'eux. COID'PTen.d.. 

Dans celte oonfiaN:e. il Y a. la ne- Il dit quelques mots au lf)ortefalx qui 
connaissance ,pour lexamen •i brilla.m- m'amène à un oge-nt de poLce, lequ.eJ 
ment pa.ssé à M·ontreux par Uihe ène me ce>ndult à !On chef. un comlmissaire 
heureuse de notre histoire -et la. Yolonté d.e n:>olice saoha.nt k français. 
de bien -rempliT lère de ~revail qw Nous t:.a.U900\9 : 
cC>Jlirnente. - Où .puis-je, s'i\ vous plaît, chan~er 

N<>la n.ous souviendrons to,ujows die la monnaie ? 
cette phrase du PTésid"1Jt du Conseil.. - A la Banque Cent""'le de la Ré-
qui d.éfin~t d"""' son a<:c<>Ption la plu.s publique. 
Jal"$le, l'ère heu~ qui s'est achevée et Est-ce près d.'icl ) 
qui c a inspiré à toute notre natio.n. la - Non. à dix minut~. 
confiaru:-e et la f.eTté > : - N'v a-t-il pas plus pTès un i:u'<h 

" La force, la puissance et le prestige où J' on ipuisse faire cet éc.hansre ? 
que le régime d'Atatürk a assurés en si _ Me.lheureusoment, non. 
peu de temps à la nation turque dans - Oui, mais je dois payer le porte-
tous les domaines reçoit ainsf la consé- fai:x. Coimment m"v prendre ? 
cration également dans le domaine in- - Je ne le sMs ipas moi-même. 
ternational. " c N'avez-vous pas de la monna'e 

Le Président nous a donné La bo.n.ne turQue ? 
nouvelle d'une nouve~k ère pa..r ces par - Non. Je n'ai pu en tr.ouver Là 
roles : d'où farrive, malgré touit:es me9 recheir-

u Nous devons. tous , nous faire une ches. 
devoir de rendre la Turquie, pour quin- - Pourquoi n'avez-vous pas fait 
ze années plus tard, dix fois plus haute changer la monnaie à ho.rd ) 
plus puissante et plus avancée qu'elle - Il n'y .en iavai.t pas. Je vou.IJ prie 
ne l'est aujourd'hui, et nous devons le bea.ucou1P de me faire 1.1ne facih.té. 
faire comprendre à tous. Le comrnissa.i.re ,fait appeler un a· 

La voie à suivre pour attein·dTe cet gent i qti il donne un ordre oue j-e 
abiectil est cla.me : ne compreru:ls pas. Quelqu'un entre cinq 

" Le peuple entier nous entend. Nous minutes après. 
lui donnons notre parole que nou! tra- Je c.o,r'l'lfPrcnd.s en9llite qu.e c ·est un 
vaillerons toujours de tout notre être et chauffeur_ caT .a.près avoir ipayé mon 
en suivant le même chemin pour obtenir portefaix.. il 9 ' e.mpa.re de mes ba~ap;es 
des résultats encore plus grands que et Lee porte dans sa voiture. 
ceux qu'il a obtenus à l'époque d'Ata- 5al1!9 .même me demander où je dé­
türk, !Ous le régime d'Atatilrk, par l'at- sire a~le.r, )1 me .fait monter dat11S son ta­
tachement qu'il a montré d son égard, xi. qu'.i.l arrête à .la JPOrte d"un hôtel 
et par le soin qu'il a apporté à suivre sa quelconque ,de Beyoilu. 
politique. " Le port.ÎeT de l'hôtel prend mes ba-

L' émotion suscit~e 1-par ces paroJ.es gages. IL paie •Le chauffeur : combien 
à l'Anemblée nous pouvons la ressen- lui donne-t~I > Je l'ignore, puh:quïl 
tir dans tout le pays. Tout ,}e pav.s est ne m'ad;riesse 1même rpa.s la .pairole et 
animé ju~u'au fond. du coeur de la me fait conduire 1p&T un garçon, da,n>s. 
conviction Q\le dans le kamâli&rne, qui une petite chambre où je ne puis m.ô­
\ui a ouveTt la.. vo1e à l'indépendance me pa.& re pire.r. 
et au PTIORTè•. il trouveTa le. force qu,l Je aonnc. 
lui rendra po'8ible d"atteindre tou.s les Un R-arç.on se IJ)r-éeente. 
object~fs. Dans cette conv'iction, il cour- Heureusement, •l con.nait le fra·n-
ra aux tâchee nollVelles avec une éne~ie ç.aisi. 

toujours fraîche. Je ne puis 111CSter d.ans cette 

L1l VIE 
LE VILAYET 

LPS 40 jout's l'l 40 nuits 
d lsta n hui 

po1bain.ts. 

Le seel'étarial gén éral d u P. P. 
Le bu.Teau du 9C!Cf,étariat général du 

Parti R<\publlca.in du Peuple s' e•t ins­
tallé au dernier étai>:e de la bâtisse ser­
vant de siège à la. wocursa!le du Parti, 
à l•tanbul. C'est ,là qu'il y travûlle·ra 
cet été. 

Il e l probable que M. Sük.rü Kava. 
m~n:i"stTe de rlntérii~ur et 9Ccrétaire-5ré­
nénaJ du Parti y tiravaiFl.e aujo.urd'hui. 

A travers noire lilléralure -·-Les préoccupations économi­
ques chez les écrivains 

ottomans 
Il l 

(Suite et fin) 
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Très bien. . . mais après ? -·--
Il Y a beaucoup de rper.sonnes qui, e.n 

tot;te tranqu:illité. et au milietl de l<rul'l!I 
bouq1..1ins, se 1ivrent à leurs études sa.ne 
s' accuPer de politique. 

Celles-ci examinent toutes choses non 
.pas au point de vue .sentimental, mais 
en .celui .scientifique et 'SIC l)Tononccnt 
en conséciuenoe. 

Après la ~e généraJe, il n'y a pas 
Le mênne a~teur souligne dans I' c.u- eu de inmi.da d;plomates donnant des 

VTas?e précité que Süleyman le M0.6tn:ifir déci5ion.s t.Tanchantes. Sauf trois ou qua­
que poursui'Vit une 1politique économi- tre srrands hommes ayant fondé des régi.­
que. 

Nous avons déjà eu. l'occasion de par 
Ier .du mat:ch que Jivrera en notre vi•le 
I irm Londo.s et qui cons Li.tuera l' événe­
ment le rPdus i:rnporta.nt du programme 
sportif des Jléjou.tssances o~anisées en 
notre ville. Il eSt: temps maintenant de 
rurc un mot autii du prC>lfnJnlne théâ. 
tral élahc»é. 

11 s'agit d'une Ov.ooa.tion systématique 
et complète de l'ancien art turc. 

mes. on ne rencontrre plus d·es hommes. 
LA MUNICIPALITE Au Point de vue écoinomiqu,,, les .politiques de 1a va.leur d'un Talleyrand. 

deux Plus importants ev--ents ,., d' B' k d. Ca 
La nuit du 1 1 août, le >public de no- Lt•s abris contre les atla(1ues 

tTe ville et 1.es étrangers de pa.ssa~e au- aériCll nes 
ront l'occasion d'enten.dte un conteuT, On sait Qu'on est obl~é de réserver 
comJme Oil n'en a guète entendu d~uds dans les nouvelles tmaisons que fon fait 
bien lo.nrglen:TIAls. Il s'agit du «meddah», constrru.irc, un .aJbni conme 1es attaQ\..ltOS 
ty.pc très caract!éristique de di-!.eu.r turc. ~ériennes.. On vient de dénoncer à la 
Placé SU'r une chaise haute d'où il do- Mu.nicipa\ité qu'après contrôle, 4es p110-

~ine l'ass.istance, ne . c.~eiddah~ yacon~c 1 priét.ai~ modifient cet abri et en fo.nt 
•nlassablement des hisboLrcs dx~les a~c- 1 une OUJSJnc ou une bu.aOOerte. Une en­
mentée.s pair lïmiotation. du dialecte cil Quête a été ouverte. 
de la rpron<>rlci.ation des Albanais. des/ 1.1' pei•mis du dimanche 
Grecs, des Ar1mén.iens, etc ... Feu lsmet · O... "'1.d •• '-'li . , ,__ 
était un c-meddah> oélèhre ; !tOO fils . , ai:- .es ont ete llll gees a (],,t2I 

Kadri, le re.rnPlac.era rpou!r la cirt:ons- PT?pri.et~nes de magasins , et houtÎQues 
tance en empruntant son masque. pou>r qui :8-'vAJent ouvert deu:rs etabl~ssrements 

• 't d h' · I _,, · le dimanche sans en avoir obteinu l'au-
T'CC1 er un~ es. I-stoues es 1pq.us reu.s-: torisation. 
s1es du repexto1re paternd. 11 y aura 
aU'ssÎ une reiprésentation <le cKara$it'0Z>. Il 1 . ..'aurandi!\se111e11t fi< ... la 11()11-

La nu't '"'iva.nte, ce 8"1'a de l' «Ûrta velle balle 
oyunu,>. On sait .que L'on donne ce nom l On a in1SC.Tit un cr.Odit d.c 1OO.000 
à un m>ectacle d'i.mprovisation QUIÎ se LtQs. pouir les nouvelles consltructions 
donne sans ~ène ni décors. au milieu devant être exécutées à la nouve>Lle 
d'une pièce - d'-où le nom d' corta 1 halle. Une d&; 'on a été PTÎ~e mir la. 
oyunut, litbéral~t cspectacl.e du mi- façon dont ce monta.nt devra être dé­
ltcu>. Les acteurs iles plius yé.putés en ce pensé. Avec Un monbant d.e 20.000 Ji­
~e.nre ont promis l~ur concours : sawf vres tiuirques. on réaJ.seira le- mod1fica­
Pi~ikâr Asim et K.avukLu Alid, tous les tbo.ns à fntmoduire uivant le: besoins à 
comiques des ~héâtres d'Istanbul Pal'I-' La halle au.x 1éiruimes . on affectera à la 
ticiperont au ~tacle. . Men.tionn'O~S con9tructi0ill d"im no~oau :pavillon pour 
notamment Na"1t, Fahn, K.adn, Sati, les melons et pastèqu"' le soJd l t 
Muazzez, Rilki, Cevdet, Necdet, As:m. de 80.000 Lt:Qe. e TC>S an 

.............. a: , un 1s:rnanc ·OU un .vou.r. 
l 9èrne siècle ont été la découverte Y a-t-JJ des savants ~ 
de l'Amériql>e el l'ouve>ture de la r -- }' 't d '- · l'­Le:s •m.L es e M SCJence se sont te ie-

voi.e maTitjme des lndes. .ment éloignées, que ·nous ne savons p1u:s 
Ce n'est Que ·maintenant qu'il est dlsltinguer les vrais Savants. 

éta.bLi Que les penseurs ottonums d.'an- D •-- ' ·1 ~ h 1 b e ~ •• .,s a au,.,.e, 1 y a .,es p i 0 90 -

tan. attri uèrent une grande im1porta:n- .ph es qui essayent d._' élever La voix et 
ce a. ces deUx faits, qui devaient ,· ouer d L • ~s :i:ston«:" • .:o. 
un st gr.and rôle au coUTs des Mec' 1- a· C · "'""' eux--c.1, ayant t'xawin~· 11 situation 
vert,r. p;toyable de l'E11ropt:, d'après leuTS 

ans ll4l liVTe publié en 1750 et .re- 1poi.nt.g de vue, disent : 
laid~ à la découverte de J'A~riqu.e, « L"f..uro;pe actucj:"! n'a pas d'ave­
EnuI' Meh,.med bin Unir Hüseyin dé- r.ir. Dans un espace au.~~i étroil de la 
cl.are ctue les Européens, qui p0-ssèdelnt Terre, il est ianpt>:,;1h1 ... qar. les pu1:.san-
des vojes ma.ritimes, s'éta1'ent m' stal"- ' ies Cf'b s eJl1tenC:.t:nt. ·rô~ ou tard. et malgré 
sur les dves de l'A:mériq.u.c et de..s ln~ c.;ue l'on fasse t.:>ut pour l'évite1, la :a­
des.. ~ que les peuples musulmans, p.a:r té: strO!Phe se 1Pro:lu1.•· .. t. N1 la S. D. N., 
leur ~OT~ce de la science géogya1pihi- n· le.o d.eux oenta co:ift:~ences tenues .a.­
que, n avaient PB.! eu consci.ence de ce 1près Ja $tU.erre ne ipour;ront l' éviteT 1 > 
da~r, danger

1 
SU9C.e'J>bble .de créer les Le seu] moyen de sa:.iver l'Europe, 

con~uences es plus funestes p L ' d • • our JLC I c t"s:t ~ crecr ~n con!r _ _l(;ratton des 
pays. · I' Q • . 1~L1ssances à insrdt Jes Et:1t'i Unis d'A-

.c;:I uaran~e . a . quaT,ante-cinq ans p.lus I mér:nue, c' esit à dirie que ch a.que nuis,. 

l
tabt · tu~.-~nvda.in ayant 'nom Omeir Ta- . nce restant indépendante en ce ~ui 
1 raJWl..11t • t d • 1 . ' . d es recem es cc.ouvertes, conc.e-rne ses loi!: et Tèg~e-ment::!I int~-

am!ll Que eis 9erVÎc · f t . .. .. es man Lmes, .r:eur~ toutes s" unissent dans les Qud-
enatt a peu pres ce Lang~e · · d 1· · ~ ' c Actu Il I E ·. , tians e /PO 1tique etJ.r~ere et soient .ad-

e ~nt, es uropeens. d~- mfnistrée!f P'éliT un chef. 
couvran.t ;n~intes contr.ées du ma.rude, Les discours des ,diploonates ne sont 

d
y envo1en eu.rs navires, et s'enparent / PM des rettnèdes aux ·maux doot on 

es poTts lmportants et des débou - . fi h ~ l:iOU re. 
c""" L . d 

Le t·pettacl.e a été monté a.vec tant de 
soin que Iles cenicLres de feu Hamdi e'n 

lTC!t!laille:ront d'aise .dans leur tambe. 

A 
es J)(Tonœltes es savants se réab-

upaTavant, le.s .marchamdL es des ln-
L 'E NSEIGNEMENT d d 1 Ch sent. ;es, e ' a. ine et de l'île de la. Sonde Finalement, ce •<>nt les épées d.es 

le dernie'T 
Une des cairactéristique..s de 1' cOrta 

oyunu_. es.t constituée par les c:Zenne», 
c' e11t-à-rure -par les .a,ctcur9 hommes qui 
jouent des rôles de .fC{mme. Na~t et 
Fahri inte.l'!prétciront des per90-nn~e-s fé­
minins cc>miques avec leur verve hahi­
tueJle. IJ. y aura aussi un oorit~e de no­
ces en costu·mes, dea danses diver§e9 et 
beaucoup d' autTes sur1priees. 

La troisième nuit, li y aura «tu)uat». 
c'est-à-dire peotacie d'improvi'!'l'at1on 
ur la œène. C' C9l là le cheva>l de ha.. 

taille de Na~it, Qui excelle su:ltout dans 
le rôle de cNasrcittin Hoca>. La pièce 
dul'eT& trois heures. En môme lctnlPS 

que Na~it, j.ou.eront, ipoour la ipilus grande 
joie du rPUbltc. les excellents com•:qu.es 
Hahde, Fahri, Rifki, Cevdet. 

Le ·Prost'ra,rnm.e des spectacles qui &e­

l'Ont don.néai ,p.arr la. tr.oupc d" opérette 
populair,e cHalk Opereti> et pat' J.c 
Théâtre de la Ville seront ce>mmuniqu~ 
ultérieurement. 

r:errectil des tlétenus clu l'éni­

lenlil'r d'lml'ali sera doublé 

Le Sll\{I(' dl•S lnstil11te11rs (' l 
i nsll t u ll•il•l's 

atirivaient à Suez, ·et de là en E.gypte ; 
.• _L d com·ma.!l'da.nts qu1 

ces 1rn.an;.nan ises se d.ristribuaient docnc 
d'un pary!J mu.-.-ulman. Tandis que main- mot. 

auront 

Bien. TTiR ~ a.or ès ~ 
Une école d'application fonctionne ' tenant ces mêmes marchand~ses sont Burhan Cahid 

à l'intention des .instituteurs et in~titru~ J tr:ainsportées e~ ·-pays Franc pa.l" des na- ( «À (:Îk sOz») 
MORKAYA. 

tr"ces d~plôm.és de écoles nortmales. v1r1es portrugais, hollaindais et a.:n.gla.iis, 
A1pTès y a.voir f.ait U.I\ 9t~e. ces d.e.r _ et, de là, distrlbuées au monde entier. 

0 

nien1 reçoivent Leur destination défin.i- Les Francs en.votent à I~tanbul ou aux Ec1 ... asé 
Live .. Or. le 1ministère de cr'Instru.ction ~utres pays musuJmans Ies objets dont --o--
Auhlique a déc:dé La dissolutio.n de cet- 1 1ls ne veU1lenrt pas, et, les vendant au. Le ~ •· 

• l 1 · • • · l • 1· 1 d _ "' . b •• 1 mat~.ot A•tini<lt.. ayrunt glJs'1é :11u mo-te eco e ; es 1nstitut.eurs et institutrices· qumtup e, r·ea lSen e rproa1g1eux etn-e· . '- · • 
sercmt di tûb • d le • l ofli ! l'ice9. ment ou 11 =nQalt 1un.e '1lmla!Te '1IU ba'te:llu 
. - u.ew . ans s Qco es - . . . des Ilas Qui aiocœt.aJ.t aiw déba.rcadère n 

ciellos .pour y faire neur stage Pour cette rai.son, 1 or et 1 a~ent ·t· 1 ~ •-..... ,.. • • · d · · • d 1 e e PT~ m~c 'e 00.toou et le délxlro.lJdé-
Les Ira vaux (I«' :'Il . A l'ilm n onllnt imanu.es ans es pays mu - re. ll a éM .tmimpqrté à ~'hôpitall c1am.s 'llln 

8U an,.s. · ... n.~-

Le . . d i'I · L.Et t d · · d état ...:...-ma.nt. ministre .e nstriuctioq Publique. a ott.a.man oi.t iS empa'T'er es 
M. Sa.ffet Arilœn, qui se trou'Ve actuel!- • rive& du Yémen et rprend re en mains lie •=""'""'""'""'""'""'""'""'""',,..,""'==~.,,.,,.,,,==.., 
lament en inspection à Eski.$Chir, est! commerce de c:.ebte icontr.ée, sinon. le. pa.9 à réa.Jiser ses ,buta. 
att.Mdu à lstanbiul, où il doit s'occuper li Européen'SI d'ici PoOll conquérirent les Désireux de publier une .éwd.e détail· 
surtout d.u mode d'e,ppJ,;eation d.o la dé- p<>ys rnU1Sulmano. > lée au sujet d.e la d.écouV"'1te d.e la 
cision ~ porter .à 4 .a.na ·1.a .durée des I .Le f.a.it QI.* l.es écrivains ottoanatn.S voie mariti.me cLe r ln.de et de &es con­
coure à ~a F acuité' de Dr.oit. ~·t fun~ de pa.rci.Ues ,opinîons 'Vers Lai 9éQuencea si imposantes pour rtt;stoire 

LES ARTS 
fün_ du l 6eme. et le debut d .u 17èttne du monde, je ne vais P""' m'étendre pl"" 

-
__.;;;......._;,.;,.:: 

1 
J --'I ' avant à ce propos. 

Siec es, """' Jt a prot;ver que les 
Corradina-,\J1,la préoc.cuipa.tîons économ~ues ne man _ éaAmoins, 0tn .nie .pouvait. à l"époqu.e, 

se .fa.ire une Ktôc e"XaJ:te de9 ré-
Le D'Tarul concert qu.t' do1'.t e'tre d~ ... ~ Quaient ipas dans le rpa.ys. a• ~ .. ~ p li SUÙ.tals de La découve.nte d.e cette voie 

Notre Président du Con.tell a exprimé chambre qui n'est 1pas: du tout aé:-ée. 
de façon fort claire qu 'un.e Turquie puis- - Nou.s pouvons vous e1n .donner 
sante et imposante sera le mejJ- •une ay.a,nt vu sur lai rue, mai& il y fa.tit 1 1 On sait que l'<>ro a décidé de porter 
lem é ément de la .paix et n<>!:re ré- ~haud, et vous serez incommodé par 1-e de 1 OO à 200 J' effectif des déten.u.o de 
oolution à cet é~a>d.. E.t il Y a, da.TllS 1 bmit des véhÎ1"ules et aut'res. l' Ile d'lmral.i. où ils ..ont sownis à des 

par Conadin.a Mola (la célèbre da ar ai <;ul'5, et dès la lm du l 7ème 
ve- sièc.I 1 h d'Et·• · · · marJt.tmc. 

ciniste qu,i ae fera entendre à la Ker; -e, es oimmes al\. int.éreS:scs a- lA r· ta d 1' . d 
messe au p,rofit du Croiu.a.nt-Rouge Ier": vaient rP;ressentis les coinsé!Qucn>ees Que E•·t ms r el ~n-.p1re otlt'otmAnanl, es 

son discours, un juRement très 9évère Avez-vous de r eau cha.ude ? 
1 

___ travaux. c.hampêtr.es, qui constituent 
pour ceux qui ne donneTaient pas toUr Je vais vous en ""·prporter. '"'! pour eux une véritable oe.uVYe de r.éé-
vén table signification à ces pairole.s Mais non, je demtande s°jl y l'eau. duoation~ Les détenus provenant des 
trM sincères. Il dit en effet : courante '? di 1 · o1·1· ."veris v1 a~-ets et deslin-és à l:rnra'li corn.-

" Ceux qui ont a coeur cette 'P 1 ique - OuL mais dans la 981Ile de baJn • t • · ll b 1 • hl.en'Cent. à arriver. par ,petits lots. lis 
n auron QU a gagner d'une co a ora- s:tuée au fond du corridor, mais iJ faut 
t
. C · t 1 swit concenbrés à la 'Pri.9on d'Istanbul 
ton ave~ nous. eu:t ~ui pensen. que préveniT à l'avance pour qu'o:n chauf-

nous suivrons une politique dlfferente 1 fe.. d'où s'effectuera le cl.ép...Jft 1><>ur l'île en 

de celle-là, sero~t certes, ~ésillusionnés . . " 1 , Je rm' étonne qu~ dans un hôtel. iil question.. 
Comment m•eux exprl!Tle<r ,au m•- n y aôt i:las d'eau counmte. L'excu1·sion d'hier au Bosphm·e 

La drrection du «Sirketi Hayriye> lieu de l' enthousia. me tout frais oue Je me irépena d"y être venu, mais ie 
nout insoire notre victoire, notre foi etn me sou.viens que ce n'est pa~ moi qui_ 
la force de la pair et, en .même temps, l'ai choisi, mails Je chaUJ.ffeur. 
en ce pa:::fisme Qui dér'~ve de not:re - En voilà 1JJl hôtel 1 dis-je au gar-
force ) ço.n. Puisqu'il n'y a 1)8.S d"eau cou:rante 

_______ ._..;K;;;e;;mal;;;;;;...O~N.:.:A~L. dans les chambres, je vais ..Jie.r a·.lleu.ro. 

«CADEAUX » -·- ••• 
- Ne vo.u don:nez .pas cette p:in.c. 

monÙ.et.1T, me réipond.it-iJ., ;i] n ·y a J>U. 

à Istanbul. d"hôtel ayant leau courante 
d.a ns toutes les cha-mbresi. Po.ur donner à Kiâgithane 98.n T~ain 

d'antan, o.n a décidé - ce qul a fait 
la joie du public d'lsitanbuJ - dr. tran6- Cela veut dire qu'il n'y a pas 
férer à la munictpaHté, en ~uise .cLe d'eau dan9 •a viLle > 
dons faits à la Ville, les deux Rrands - Mais non. monsieur, ce n'est pas 
kiosques délabrés de c lmTBhor > et l' oau qlÙ manQue, ce sont les in~talla­
de c Çaf(liyan >. à charf(e pour elle l '.iom fournissant. au goré du clie'1t, de 
de les réPatre1i. 1 eau chaw:le ou 1froid-e qui font d·éfau.'~ 

Mais ce n"est 1pa.s là un cad-eau, mais - LI faut bien, cependant, que ie 
une source de d.~n~s pour cet-,. me 1a.ve aAJ moins les mains. fe me can 
te pauvre municipa.Lté d'Istanbul. tente -de l'eau du pot à eau et je :mr 

Quatre ou cinq c.a.deaux encore de ce 1
1ave un peu la. fi,gure et les mains dans 

genre et nous serons n<>llls-mêmes rpri .. 1 wne cuvette. 
vés des que~u.es services qu' eUe nous - Monsieur, .me dit le garç,on, si 
rend. vous voulez prendre IWl bain prévenez-

Où veut-on qu0 elle trouve 1' a~ent moi •POUT que je vous prépare 1a salle 
néces~iaire à cee répairatio.ni5- ? de bain. 

ee~ kiosques hi9t!Oriques, à Qui doi- Je me d~ que cala doit être l'u~e 
vent-ils apparte"OÏT } A 1a mu'Oici'Palité 1 du JP8.Y9 et je demande à ce que 1'on 
ou à l'Etat ~ me Pl'~Te le bain P<>Ur le eoir. 

Si. au l)om.t de vue théor:Î.Quc, ils doi,. Au imœnent où je m'all!PrÔte à ou.-
vent êtTe la propriété d.e la premièTe et vrlT mes. hastages, le porteur vient pren­
cek en redressement d'une fau.s....">e i:n .. dTe mon. passeport et me faire si.~ner 
ter1prétatkoln qui a eu cours ju!'Qu'ici. un :1mlPrimé blanc qu'il -se rré•erve ,pro· 
nou~ pouvons exiposer qu'on en fe- hab.leunent de remplir lui-même en!Ni­
ra de m.êKne 'PO.Ur d'autTes erreurs oùi te. 
&Ont au détriment de la municipalité. En attendant, j'tgnore t:omplètement 

A c.e dernier compte, l'exploitation oe que j'aurais à .payer, à l'hôtel. POU:" 
des bateaux de 1' Alcay doit re'Venir à la ma chambre. 
municipalité.. Je de~inds et demande au pn·~~,.r 

Alors ou'on n..e do.iit .pas lui fajre oa- où ie dois m'adresser pour avooir de 1la 
d.eau de ces bateaux, rniaie. les Lui ree.ti- monnaie turQuc. 
tuer, on n"e.n parle même fPél.8. - Oiez les cha.ngeu.rs de monnaies., 

qui d~loie un effort méritoire autant 
Qu

0

irr~ent en vue d' enC0\111a.geT les 
vil},égiaturants à se rendre au B~hore 
et de leur y renclr.e en mêm.e t.em11s le 
&éjour 3$Uêable, avait oraarlMé pour 
hier soir une excursion au clair de h.me 
en vue de faiYe revii.vre la spienda1r dee 
fêtes du Bo>i>hore <I" au.trefois. L' excur 
skm a -rcnworté -Le succès! le plus vif. 
Dix bateaux. c0tn,tenaient à -peine. la fou~e 
des excursionnistes.. 

Dè<t avant 19 h., les débarcadères 
étaient littéTalement bon.dés. Dans l.. 
baie de s~bek, un c.h.a.la.n.d illum"'1; à 
giorno et ·ort'lé de guirlandtC'S était à r an 
cre. La chanteuse EifitaLia y était f"llTlhar­
quée avec un itroupe de dain&'!11.rs de 
tzeybek>. Au - devant !a ba,;e. 
on prit à la 1Qmor.que le chaland et 1' on 
continua la rna.rohe en colonne venr le 
Harut-Bosphore. Par~otJt, le public mas-
aé SUT .Lee r•ves accli<i!mait le co.rtè~e. au 
pa0S34te. On fit une longue haJte à Bü­
yük D.ieTe. Lee bateaux des exc.ursionnrs 
te~ formèr~t u:n vaste cercle dont le 
chaland d la chanteu.oe E.ltalia occ11 -
paiit le cent111e... 

Le retol.llr Ml pont se fit à 4 h. du ma­
t'in. 

Contre l'abus du lél('urapbP 

Le m1nistre de l'intérieur vient d'.ad· 
joindre par ciroulaire à tous lett vilavets 
de ne se servjr de tb. correspondançe té­
léf(rarphique que d"""' cl.es cas t'r~s irn-

quer qu.e Pél•T l'intervention d'un voya.­
R:CUT qu\ vient à mon aâd . 

li m'ex:pliq.u:e que je suis monlé par 
.erreU'r d.ans une voiture qui v:cn de- Ga­
lata. ~ n'est que quand il s' ai>:it de dé. me dit-il. 

pensesi à faire qu'on a la délicatesse de - Où ,..ont~ils ? On me fait deacenrj.re en me clisaint 
penseT à notre munieipa1;té. - A Galata.. de me tenir sur le tt'lottoir opposé à ce-

Or, de jour en jour, nos des~dera.ta. - Où e.st--ce Galata ~ lui où ~·ai pris le tra:m. 
en ce Qui concerne les affaires municî- - Trrès fac~Le. Montez dana le 1PT.e- En attendant, je me . euis é~oigné de 
pcafcs. augmentent et avec eux, no- mier tra;m quj passe et il voua conduira l'hôtel iet me voic:i dans la rue d'une 
tre impatience de les voir se réaliser. à Galata. • v.lle qu.e je ne conna ,pas et ayant cle 

S'il y a une chose qui n'au$m\C!rlo'te .le a.on de Phôtel. et monte dans la l'arReait, m.ajs c".est comme si je n'en. a-
pas, c'est son bud.get. première voiture q1J[i pas&e. vais pa.s 1 

En il' état, le seul voeu à faire c'est de Ma·ls ie n,'ai paa pensé qu.e je n 8.1 Tels !IOnt les avatars d'un touriste. à 
prjey le Ciel d" présel'VeT notre munï:i- pao d" I' Mgent P<>UI' payer mon b~Net. l•tanbul, tel que ie me le• 91l.Îs fii>:U-
palité de tels cadeaux 1 Le cond<icte..r, ne conn.ais&ant pas le rés 1 

AkflQnci françaie, noua n'auI'O!nl à nout C'X!Pli- _ B. FELEK. 

' L t ~ "~ 1 · d l . UQ. s c.oirnan.e a, r1rance, ~ eter.re 

à la d a te d u 1 1 août te des Indes ; K""'9\.I. le sultan Mame- et taie, qu1 '!'.e P<>UVa""1t se ren-
8 COUJ'&nt) t est TefDJ& 1 aicVat ""'n~enurer a question C a rou-1 lÏ r , . 

li d 6 l' . luk d. [a:,.pte et de SYTie afin de bri.- dre compte de 1 Ul\P<>l'lance cLe la 8U9c 

a u eu u • comme on av&Jt annon- · ser ].a, SUIPP?ématie que ies Portuga::s 1 di.te décou.v~e, ~jent d'inutiles 
cé. / · t établis 1 1 d Luttes P<>Uil' • appr<>pner lœ >maTohéo 

Ce concert, est, camme noiUS l'aivOonS av~letl~· . sur. ad'rn.e-r:_..1 n 11
enn,e' SU· dïbalie et .d'Europe IC'entral~ qui per-

dit, sous Le haut patronaoe d e S E le prieana· ~e QU• IPOTtaJL e ruucs cou,ps au 1 d . I . ' 
& • • --'-- • • • U Be . ai;en t eur irrll><>rta.noe 

gouverneur et préfet M h .ttm. U t •• _ cou"'u.erce egypben, traiva.i a avec - J • • u l s un ·d JI · 1· . · · · . e mie sui.s arr.êté ~ peu lonf{Ue-
dag et aura lieu au The'a'tre Mu"'tct'pal Fël.Zl • a aneantir, ma.LS n y paTVmt · .. . ment 8ll.T ce sujet ;malgré son peu d,e 
de Tepeba~i, le 11 courant, à 2 1 heures. 1 pasL', C' O relati<>r1,9 d.i.r...,.•- ~·- n-~e -·1· ~ Les d 1 "'tat ltoman, qw établit sa doani- """~ ~· ~ -~ ·- ~~ 

bl 
ca:rtelaa éjà déllvrées aont vala ~ nation .l'ai voulu naippeler Que, même sioua 

es pouT nouvelle da.te. 1 . . .sur . l'f.ayipte, apTès avo1iT 1 "t •- d • 1 
Toute l'e'l

1
'te d t ·u Billeanll 1 emp<.re des Ma<meluks, travail- "" "'a.~ t<1~ u moyen-age, es que.s-

e no re v1 e ne man- La , . tto' "" eco· · '· ... : t )'---as d'a-- · , ll a ~ppllQuer ~v,eie plus de farc.e la mê- '""" · n.orru.QUCS n e"°""en nu ~nent 
.quera 'Jo' -..o.urir a ce e il'are et ex- . . néghiitées.. 

· Il voulut s'empa~er du litoo.ral d;, la Nous a<>mméS, d'ailleurs, en 'POa-qU:Î8C manifestation d'art 1 me poJ.itiqu.e,.,. 

MARINE MARCHANDE meT Rouge et Y CTéer une puissante session cLe dioc.ument• qui ~ouvenl 
fi 1' i,mportance 'QUe ces f.itabs accordaient 

N . · ollte ; mais -toutes ce.si mesures n · ar-
OS n ouveau x b a lCtlll X 1 rivèrent 1P68 à fierrmer la nouvelle rout.e 8JUX QUestiGn.s de .C.Qm.mel'CC extérieuT. 

Hier a été cbon-r..~ entr- M. C"lâ1 Ba- 1 du co.mm. =, in. dien. J...'Eta.t ottonnan Si lon arualyse attentivemerit la plu --···= - 1 pal'! des 1Uands la.ils h.ist-0Tiques de cea 
yaT, ministre de l"Econom.ie et le rep,.,~- PCn8a ·meme a · ouvertme du canal de 
,enltant d·es é.tab}jascment.o Kru'PP, "'1a Suez, q.ui~ (pa.r ai.1. ~UT.S, existait à r état périodes, o.n .se rrendra compte QU lis ru.-

de d 1 
- d H 1 r'e.nt Pfl<liVOQu.és p~ des :raison.Si d" ordre 

convention relative à l'achait: en A!tle - ! ~re>J.et , es cpoque e arun-e. - éoonomi.Qu~ 
m~ de 6 bateaux pou,r les services 1 Rac~.. . . , i . • ; .P.aT pOl},iséquent, oe serait une gy-ave 
d<0 1 adrni...Utrnlion d- Voioes Mant_ 1 N.éanmoms, il n et"'t pas l'gnore, au -· ' 13' 14' '- _ 1 erreur Que de c.roir.e que les fl>elllSCurs et mes 1 e.m-e et l8IU titne s.ièlc.. ies, que e c. om.-

. d J.a lnd les hoonmes d'E.t..i tluTC9 de CC9 époQues 
Les trois scmt destinés à laJ ligne de: morce. te • ~r. Jetme .. con~titu.aat n'avaient cure des considéra.t"rons éco-

McrSn ; ils .S.IDont u" d~Laoement net I un rPOIJlt d aptpui dune extrëme rmipor- nonilquies. 
de 2_600 t<>nnes "L--un et UJ1e vites-' tance P<>UT i'elT\pÎre des Mameluks de 16àme siècll , ~ - S · d't:'-- Au 15ème et au 
de 1 3 m.llles et d- ·, Il• ont des cabi' -1 yne et L.O<Yl.,re. ~· · · - L' 1 1 · ' l"einwire ottoman était en relations 
nes disposant dïrwri1-. ... 1Jations fournissant ctnlPiTe des lhan i, quJ. a oette .,.... ' · · 1 1 d · 1 d étroites a.ivec les Européens et 'POursui.-
1' eau chau.d.e cou.rant.e et cLe ]'eau hoJd.e ep<>que, èt.a.tt e p. u.o IUan nva e 
ainsi que de l'air cha··..1 et froid. L ..... .... l'etrn;piTe des Maim.e:Luk.s, poUT ébranle.r va.i:t très certainement une po~; 1·1.-

uiu -- 1 d d · éccmorn.iQue. 
ohargemdnt est ,d0 1.200 tonnes en mo- a 1puiissance e oe, mrueT, orRanisa 

yennc. 
Les trois a·ubrea bateaux desserviront 

les /POO"'ls de la. M&rnara et notamment 
Mudanya et Bar;dinma. 

Le coût de ces bateaux se:ra ré1dé en 
d-e-vi9Cs turques par voiie de dl-earina. 
c'est-à-dire moyennant 1'aohat par les 
ét:abll~ments ~ de ,produit'S na­
tionaux. Cette flollte marchan.de devra 
être Üivr.ée d<>ns 19-29 mois. 
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m ecmuusi• 

Le QUJatrrième ll'lllméro de oette excel~ 
lente re'vU.e des cohas9e'W.s, tireurs et IPê 
oheurs». vient de •paraître. c· est la pre­
mièfle fois qu 'un.e reivue de ce genre est 
pub!Eée en T u:rquie. En vente aux bi­
bl<othèques Hali,d et Hilmi et dan• tou.s 
les kiosques. 

La comète Pelletier 
--o--

SetJl n'Ob.serVa1JOine <> pu œ.certneT, lûler, 
à JO ~ grâce à ses imbrfumenlbs, ln. 
comète Ple.11"1tler qud .aJppa.mîtrn a\1.$1 de­
main !dt". 
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CONTE DU BEYOCLU =~ôe~ dont elle jaµait le princi- Vie Economique et Financière 
Ill s· était ta)pÎ dans U1J1. fcoin ~ som-1 .,._ _______________________________ iiiiiiiiiiio Son vrai rival 

En marge des Jeux Olympiques 1 Le stade lui-même est entouré d"un 
-- cadre des plus belles créations d<> la scuJ-

Le stade de Ber lin ptUTe. Les statues bre et voisin de .la scèn~ Quand le ri- a 
d.,.u se leva. Le ima.squ.e douloureux et 1 D 
cri9:pé, jJ tJ-jpotait nerveusement, da.rus U 
ea. ;poehe, .son revolver. Mais, dès ouc 1 

Par Jean GUYON-CESBRON pétrole dans la région 
du lac de Van Est.il exact Que les absents ont tou,... Janv WaTden pa'rut. dès qu' e11e parla, 

iours tort ) Quoi qu'il en soit, lor l1UC le genLe de l'a.ctr';ce le sUJipéfia, le- tt- Les 51péclalistes que le rninis.tèr·e de 
Jean-Paul Carr.ier, a.p1èa huit ans d'ac· mua indiciblement, I'.immobilisa~ le mâ· l'E. N. a envoyés .datis la Tégion du lac 
tiivité médlca.le ret de Techerchce scienti- ta, r emthou~ia.ma et )} kti inspira de Van pour exam..iner )os possibilités 
fiques en Afrique équ.aboria~e. décida de bi.entôt 'llne confusion /Proche du re- d'extraire du soda et pour ifaU-e des 
faire e.n Europe un séjOUT un peu plus mords :rechercllee pouT tr.ouve.r d.es so.urces de 
long ql.llC de coutruane, il se sentit plu.s Jean-Paul Ca:rti)er s'a1paisa.~ li co.m# pétrole on.t adressé alJ .nUnistère leuT it>re 
&eu! qu'il ne l'avait jamais été au sein prit que .so.n gra.n<d 'll~val, ce n'était nj le mier ir.apport . 
de La, forêt trcwicale. Ses ipar.ents étaient de!!tin, ni l'oubli, 1ni Par.i.s, ni be suj:'.cès. Il en ré:;ulte qu'il y a, espoir en ce 
tn.orts, ae:s anciens caanarades di.$l>ersés, ni aucun de ces ha.mimes qui entoura•'.elnt qui a trait surtout au pétrole . 
et ce Qui lui resta.it de famille ne J"inté- fany. mai• seulement son taler»t ma«ni- Des teintureries à Denizli 
tiessait pas. fique, son jeu intérjeur, so.n beau e.t Îllnl" 

PouTQuoi le cacher ) Ex.cédé de tant périeux métier. et Kastamonu 
de moü1 et de inois d'une exi9tence d'er;. Sa sa~esse eut d'aillC!IJTS sa. tf'écom­
rnite, il étajt veou à Paris pour s'amu-1 pen1~e. Ca,r le jour où il .se décida à iln~ 
&er. Après Q~<lUCS soirées dans d.ee viter Lucienne à déjeuner. loT.9QuÏl par­
boites de nuit et queJques rencontra Ira avec ·mélaricolie de Leurs vies mainte­
a.vec de jolies tilles, il conç'llt cependant nant diver~entes, elLe lui !PT.rt la. main. 
de -ses distraictions une telle tristesse et le cocnite~lant iavec beaucoup de 
qu'ib désespéra IJ)tre.91Que de lui - même. douceux, lui a·<IBura : 

On achève Jel:!I étudC'S' entrepr'..ses dans 
1e.s .r.égioin& de ~izli et de Kastamonu 
pour l'inlstaJlati.0tn de teinturerjes et pouir 
le dévekl"ppeme~t de !".industrie d"" tTa'­
vaux manuels. 

Les agissements des f abri­
cants d'étoffes 

_. .. _ LI était naturel que, conformément 
Le stad<> olympiQue de Berlin détpas-

1 
à l'au.stère sérénité d. l"eMemble. del!! 

se de beaucoup, en climensions. s~ plastiques de d~men~ions 1m011umen~a .. 
tioÎ:..es djfféren.ts tr;avaux miniers effec- p1us célèbres précurseur!' de l'antiq-W- le~ seulement fu sen.t élevées à de :rares 

· d · 1 d'b · · té le stade olympique grec et le Coli- li endroits, mai!\ do.minant l'entouraS!;e. 

présentant les po~bllités technique-s les 
meilleures -po;ur une futur·e exploita -

tiues e:pws ~ e vt ont consiste en : • • d R c· est ainsi Que r on a placé en face 
1. - 30 PU•ts d·e recherches d.un lcm-1•ee • ome. 

1 
des deux blocs •mJ><>sants de la porte de 

R"U<Ur totale de 496 .m., la pl!us lo~e 1 115.000 S]H'l"l:tll'Ul"S. Marathon, à r ouest, deux statll<'s<olo.•-
en ayant 26. . , l Le s.tade c·cmtient 65.000 places a~· sea. Teprésentant des ·meinrurs de che-

2. - 14 S<<tler1es de recherche, dune ·sises et 33.500 Places debout. au total vaux de 6 m. de .haut. par le prof•sseur 
lon1n1eur totale d,e 1773 m. la plus !97.000 places. Waoekerle d e Munich. tand " Qu.e .Je 
plus l<)ngue de 152 m. • . 1 Les places a:ts!ses des rangé:s supé# mur QUÎ .se rat;tache aux deux paires de 

3. - 22 grandes tta~ch-ees dune ri.eur.es peuvent etre tran-~formees oha- J tours du côté norid-ouest el sud-oue- t, se 
loni:rueur totale de 1005 metres, dont la 1 cwne en deux 1p~ace.$ debout, de sorte termine par une statue mo-rwrnenta.Je 
plus longue de 2_30 m. . j Que le stade olympiQue pourra . tem;r \ de la déesse de la victwe. par \Villv 

4. - 110 1Pel!te exc1'vations et re-jiUSQu"à ] 15.000 •pectateurs. so.t 10 Melle (Cologne) et le grou.pe. 1>lus 
CoLfPes généralement de 2 x 1,50 mè- mille de p}u.s que Le staide de Los AnoSte- '1 ~rand que nature, de deux ardole~ent 
tTes. . . les. . par M32es (K.laiserslaute'm). 

5. - 49 ~ondages vert:caux dune, Une moitié des 71 ig1ad1ns du sta.-1 Au côté o.~po.sé. à l'entTée- de l'CM11t, 
lon{fueiur totaie de 2561 mètres, le p1us de descend à ~ne profo~d.r;ur de 13 ~ ont été dre~,:;é.., comme point final d'üne 
'Profo.nd ayant 130 m. dans la terre, 1 autre mo1tt-e se trouve a . clôture en hérru'.~:phère, les gro.u,pcs mo-

. 6. - 15 sondaRes horizc>ntnux 17 m. au d u~ du niveau du sol. jnuimentw.x de deux paires d'athlètes, par 
dune J""'"'ueur totale de 250 m. De cette manière. le flot des specta.-1 le profeS!>eu.r All:liker (Dre><le). 

Les cooclus.ions ;géolog~ques auxque1- teurs peut entrer de plein pied dains Quelle merveilleu:te sensation n' épro-u ~ PourQuoi cette in.aptitude au plaisir. - Qu"im;porre. Jean-Paul. .. Oui. la 
'Dourt1uoi cette ~pression poignante vie .est p}ein.e de Temous ... Et il1 ne fa.ut 
d"aban.don et d"aane•twn.e Qui, d~ ~ <efwer ni se. dangen. ni .es dou!eu."'. 
en pJu.so, J' obs6dait } Serait-il dC'Venu ni Se& joies, ni .ses riohes::.es ... ·Mais VOU 

inaipte à la, vte c oi.vjlisée > } pouvez êtT1e sûr d'une chose : c'est que, 
Une intm·vention i'neroique 

uouv1Jrnl'ml'11t s'impose 

Nous lisons dans Z'AQi.kOOz : 

les ~o..u3 ont men.és ces travaux peu.vent le stade et être dirigé ensuite par moi~ ve-t-on rpas à contempler du 
se resumer comme suit : tié vers en bas, et par moitié vers ~_n. haut du beffroi, haittu par les vents. 

du Le ubstr.aturrn du ·bassin est consti~ haut. et qui s' éJève à 76 m. de hauteur, Je 
t~,~ ,par des .r~es 1paléozoïques cri.stal- J Cette disposition per1met d·emplir et panorama du ti?'andio e ch rnp des 

Non. Siimplement, il n'ava;t plus- d'ar s-entimentaJe.ment, vous: avez eu, et vous lrnes, des d1ontes et des senpentmes. d'évacuer rapidement le stade. On e. sports, ,·étalaint à no. ,piec:b [ 
roches qlii constituent non seulement I évité. ainsi. également, la co,nsl!ucticm 1 I' forum ill•s 'IHH"lS tni..s. 2'atderez - car cela e9t ~naliénable -

l1 eut raison. Un soir, accroché pia.rr le meilleur de moi - même. Puisque 
Une .imaRe, son negaM reçut une sorte vous avez été ,mo.n iprdrri~er amouT ... 

La Tulrquie est en JPle!in dans 
.e!>so.r ln.du'Striel 

son la base sur laquelle se sont d~pos.ées d'escalieTS" trop hauts ; une élégante , 

de choc, et son coeur fut éhloui_ 

••• 
Sur le seuil d'un d.e ces théâtres ou' on 

a1P1pet1c c d'avant-garde >, d,es panl'r"'llX 
'Portaient quelques a:fficlu!s, les unes in­
diquant Le titre d.e La pièce et 1e nom 
des actèUTS, les oa.utres r-eiprodu_isaient le 
troaats des: prindipaux interprèbes. c· est 
devant une de celles-ci que Jean-Paul 
Carrier, bouleveT!u;, tomba en arrêt. 

Jany Warden, ,tel ét.a.it I.e hlOO'Tl imprj~ 
tné sous l'elifigi.e d'une jeune femme 
bLonde au visag.e alscu, aux yeux OJ'ar 
Reux ... Ja.ny Wariden, cela ne disait rien 
au médecin, apr"9 son întenn1nable 

cril. .• A en juger pa~ les. dlmensions de 
l'affiche. ce devait ,po.urtant être une ve­
dette ... 

Mais les traits de cette a.c:trlÎce, com­
tne ÜS Jressembbaient à ceux de l' étran­
~e petite fille qui. our u.n.e plage du 
Nord, aiv.a.i.t été, jadis, ipenid.ant les va .. 
cances, ,\e pTcrQi.er amour, et la preaniè-­
•e maîtresse de J ean-Pau4... lt avait 
êté. lu.i, auosi . .le pyemier amant de Lu-
tienne F rwn.cmt... , 

Machinalement. ainsi Qu'un 90mman­
buie. il entrd. Et c.ette fois. aucun doute 
Ile ,...bsi!<ta. Dehors. il a" "4(Îosa.it de por 
traits plus ou mo.ID.s déformés par ie 
tl'qlyon d'un al1tiste. Tanhi\s QUÏci, à I'in­
l,;rieu.r. jJ y ewa;t de. photographieo -
•t, pa'flln.i elles, la photographie de lany 
WaT'Clen. 

- Vous désirez quekau.e ch0$e, mon­
tieur ~ lui demanda aimabl«ment Wl 

tontrôJ.eur, en r observant a·ttontivetment. 
- Ouii. balbutia le médecin, je ... je 

• "oud'rais V'oÎT Ma,deimoi90lle Jany W.wr­
den... Je suis un vici} a.mi... J'arrive 
d.' Afrique ... J'jgnonai:s. Enfin, est-ce Qille 
i.e pourrais la voir ? 

1 

• 

_ Le ~pectade est commence. expli­
Qua le contrôleur. T outefoi , Mlle W ar­
den pouNa peu~-être vCM.U yecevoir dam.! 
ta loge, à l'enti-'acte. 1 

Jean.-Paul Carrier ton.dit sa carte. Son 
lfllerlocuteur ourit, ·patUt rassuré, et 
\nnonça. : 

- Très bien, je va1s e'rlvoyeT Quel­
tiu' un .•• 

Pour faciliter aux touristes 
l'obtention des devises 
Le mini-stère de rEconomie a déc.Jdé 

de conclure un aclcoNI SPéieial .eln vue 
d·attirer les touristies en Turquie. Le mi­
nistère a trouvé 1.Jne fomnUJle pour la 
sL1p1pr~ion des difificultês d1e devi-sies. 
Selon celle-ci, les tour:stes <levant ve­
nir en notre pays vers~ont leur are:ent 
aux bureaux spéciale.ment co.nsltitués 
af.kn de s'oauper en temps de ces affai­
res. L~ voyageurs parta,nt de la T ur­
quie pour r étranger .adl;iront de même. 
Les montants accumulés dans ses bu -
re·aux seront soldés -par des échan'R'.es 
?articuliers. 

Le ministère de I' Economl,e a dé-ià en· 
treprÎ!i! des démarohes à cet eftfet aU1Près 
des pays étrangeM. La nourveHe pro­
cédure sera d'abord appliquée .au.x vo­
yageuir.s voula~t visiiter notre grande ex­
positio-n de chai!bon. 

-------
Banca Commerclale ltallana 

Cipllil enllèrement terd et rém11s 
Lit. 81i-t.21'i-l.393.115 

Dlxectlon centrale MILAN 
Fllla.I~ dans t.oute l'ITALIE. ISTANBUL 

IZMIR, LONDRES 
NEW-YORK 

Créatton.s à l'Etranger : 
Banca Commerciale Jt11!1ana !France) 

Pari>, Marseme, Nice, Menton. Car_­
ne1, Monaco, Tolosa, Beaulteu, Monte­
Carlo, Juan-lea-Pina, Ca&ablanca, 
!Maroc). 

Banca Commerciale ItaUana e Bulgara 
Sofia, Burgas, Plovd~. Varna. 

Banca Commerciale ltallana e Greca 

Athènes, Cava!la, Le Pirée, Salonique, 
Banca Commerciale ltallana e Rumana, 

Bucarest, Arad, Braïla, Brosov, Cons­
tantza, Cluj. Galatz Temucara. Si­
biu. 

Banca Commerclala llallana per l'Egtt­
to, Alexandrie, Le Caire, Demanour, 
Mansourah, etc. 

De :bons résu}tats sont acquis 1pa.T 
l'ap.plik:ation du .secon.d fP'T<>g.amme QuID­
QUen'Jlal. 

Alws qu'h'.ier encor.e nous étiOfl.9 
obligés d.e faire venir de r étranger ks 
sa.es .servant au bLé, nous sotnmes fiers. 
aujou.Td'hui, de .fa.'briqueT no.us mêmes 
les étoffes e1n so;e ~es rp]us iPrécieuses. 

Mai ceri ne nou:-. «npêche pas de 
tiranscnir.e Ira lettre c:i-iaipyès de lun de 
no.9 lecteurs au sujet des ia~S's~men ta 

de certaiu.es fabri.qu.es pa,r'ti.culière5 de 
bas et d "étoffes : 

" Aujourd'hui. il devient dif/icile de 
trouver, sur le marché d'Istanbul, une pai­
re de bas de qualité moyenne et fabriquée 
dans le pays, qui n'ait pas un défaut 
quelconque. 

De plus, une partie des étoffes en soie 
et celles pour costumes est d'une qualité 
inférieure. 

Le public les achète avec ioie comme 
produits nationaux, mais s'aperçoit bien 
vile qu'il a été frustré. 

Ceci est une spéculation inadmissible. 
Le gouvernement vient en aide aux fa­

bricants, sous diverses formes. Ce n'est 
pas pour les enrichir, nt pour en fai­
re des mWionnaires à bref délai, mais 
pour que l'Jndustrie du pays se dt!ve­
l<>]Jpe. 

Ces messieurs cherchent à tromper le 
j client tout en réalisant de gros béné­
fices 

Il faut que le gouvernement intervie:i­
ne énergiquement même ;usqu'à faire 
fermer les fabriques qui se livrent à de 
telles manoeuvres. " 

le~ .ass~~ ter.tiaires, 1Jlli3.Îs q~J limitent! solution a1N;hitecturale.. Vers l'o.uest, le stade oly.mpique s"é~ 
PeT1phe.rtquement tout 1e hasmn. 1 Les 7 1 rangées des s1eges, juxtapo,- langjt pour fai.re p)ace au champ de mai 

.. Ce su~stra~m Pr~sent~ un~ • sc~rfa.c;-e sées, repJ'lésentrnt une lon,gu~u~ de 40 Qui sert de lerM.in de rassemblement, et 
tres adc1den•tee, mais qw a ete n1velee ·km. ce qui donner.a u.ne 1dee de ~a qui peut Tl!Cevoir sur ses verte!' pelou.-
et c0tmb1ée ,par un.e conglomérat ayant 1 gr•andoo;r de ce coli~ée moderne. ~es. couvrant 100.000 mètres carrés, et 

~Tunté SCS .éJ~m~nts aux flOChes mê-
1
1 l .t'S )t"()ffit•rlOÏl'S f•t .):l {Jfi((•rie sur ses trjbunes - teTt'a~ses, p]us de 300 

mes co.mposaot lecht subsbTatum. De ce 1 I mille perS'Onnes. 
chef. ce conglomérat 1pl"ésente des épals-1 tl•• :\ JU"C'S'-iC A J'oue9t. on v~t. au rnilrieir d'W'I 
seurs esi.~tie.1lement variables. Dan!'t le Vaî8te tr'jan~le. fonné par. la 1 ~pay~e merveilleux au double poin"\ de 

Au des::.us de cet-te assise, commen- paroi extérieure du stade, de la muraiUe vue de la nature et de I'ar<'hi-t~ture, 
ce la série d~s grès et .a.rg'Des vert~ dont obli.que, sur laquelle repose.nt les ran- s'o.uvrir Je théâtr.e en, plein air de Die­
l'épaisseur peut atteindre 40 ·mètres et gées des sièges, et le sol. on rencontre trich-E.ckart. ,reposant maiestueu~~nt 
qui constitue le mur de la ~ande cou- deux bureaux d.e poste, trois ~ands res- dans une va;.Uée. 
che de charbon. Cette couohe de li~nibe taurents et quinze petits débits, des PO.S- li 

00 
ède 88 rangées de si~e~ en 

dont la puissance atteint parfois 25 mè- tes de secoU'r'S et de ·police, des bureaux, fomne d'amphithéâtre e;t offre de la pl'3.­
tres est rte-ouverte d"un banc de marne des m•agaslns . de Vle'nte et d'.e~nos-ition c,e à 20.000 specta.tC1Urs. 
s.~i:fiée extrémeiment dme de 50 à 150 Fidèie à ses protoypes anh~uel'I, de A l'est. le regard plane .e'UJ le st.rude 
centimètres d' épai:;.seur, au des:<;us du- stade olympique, oeuvre de J_ a'rch.t;c~ olympique et sur les no.mb~euses arène' 
Quel repose, en bancs alternés SUT une te M. W etneT Ma.rch de BCTltn, 8 ete et plla1"e~ du terrain des . ports:, occu-
puissance de 10 à 20 mètres, la s-érie construit à cie• ouvert.. 

1 

• .oant plus de 500 ar,pent"S". 
de sclùstes bitumineux et des marnes Deux promenoirs, 1 un exteneur, Au nord-ouest, le regard embr~e 
aJ'lg"ileuses. I' autTe intérieur, s'étendant sous le pouy- les contours ~èTes du &tade des n.a-

Cctte série se 1poursuit Sll!r une tour d.u 9tade formé par le vas- gt:\Jrs ; au-del.à se dressent le~ va~tes 
~rande distance d'une façon oon.s- te CO.UJ'lonnement des colonnes de su,p- bâtitments du forum d-es sports. 

P OTt. constituent une agréable dispo5 i,- li ~~-b·ent des 1"oyaux d'aTchitectu-tante et certains bancs de sohistes pré- "-'VIII' 

.s:entent des teneurs en bitume assez éle· tion iarchitec.turale et offrent, comme re, telle que la :p..iscine aiux murs -re-
péridrome, un abri à tous les specta- couverts de martbr;es précieux et un ~~s. hi 1 

Mais. malheureusement, 1eUT fréQu,en· teu.TS" e11 oas d'averses su ·tes. chef-d'oPuvre de l'art moderne de a 
te alter1nanic.e avec des bancs stéri- Seiule la gal.erie de la ,pres~e est mu- con9tru.ction en béton armé, la · aUe 
les et leur dureté ne perrmettent pas nie d'un toi. Cette galerie, conte-nant. surplombée d'une énorme coupole su 
d'en prévoir ll'u.~disation d'une façon cependa·nt olus: de 1000 tables ·pour les pendue, ~ans colonnes ni piliers. et 
asée et écon0tmique. D'aille:ur.s aux en- iouTt18J.istcs et ayant son propre _hur~u sorus laquelle auront lieu des 'Pf:'rforman­
droits ·OÙ ces bancs vietnnent au voisina- de posbe et de télégra,phe, parait bien ces ttPortive et chor~raphiqu~s. et les 

r. tnenue, ca.mp.ar:ée à l'étendue totale du a••d,·i,·ons -u.Ï""les. ge de la su.rra.ce - c ·est à dire 'là où ' U' .... ........... 

st!a.de, ce qui dorme u.n a,rperçu fraipoa'Tlt Da,ns: ~e foiu.m does sports, est in tallée leuy exipLoitation eût -été la rp1us fiacile - '' 
de !"immense oval. J"AM·dern' ie du Rach 1pour !'Education des incentlies ont presque entière.ment .-... 

consumé les_ couches de schistes ·bitunü- l..'tt.l'ènf' Physique. 
neux, les tr.a.nsfo.nmant en arg~les et en L' aTèn.e, coinstruite selon les derniè- 11 hébe~e éstalQment dans les édlfi-

Nou.-, 1Par~oons 
de ce Lei:tew:. 

ent'ièiQnent . d" 1 f • 'd ces, aux li~nes calmes et rerpo--a:ntes. scc>r•es une c.ou eur rouste , -0ncee que Tes expérience9 sportives posse e une 
l'avjs l'o.n rernarQu.e de loin. F-oTt heureuse piste ~e 400 m. avec 7 d ·visions pour d-e la ma·.!!'on aux tourell du hall au. 

ment, l'on constate pre9Que partout ou.e cour.9C'S pôdestres, .un chaanp de foot..jball bassin de natati-on, et du home des 
ces int:.en-dies n'ont tJffecté qu.e lcslde 70 m. x 150 1m., un champ pour ca•mar.ades. e.t da.n.s Ja maifon du 'PO'Tt 
9Ch)stes bitumineux du ~oi-t de Ja 'cou- sautS' c•n longueur, ipour f•aut's en hau- alleman.d. avec son portique maRistra.-

Les centres de vente 
de l'opium 

On sait que c" eot la Banque A,grico­
le Qui a, été ch.a.~ée de .fajt.c les achaœ 
d'opium pour le 'COll\pte du monopole 
de• StU1>éfiants. 

On a dési~né comme suit les centres: 
où s"dfectueTont ce!S achats : Aksehir. 
ll~n. Konya, l'lJ)artakule. T okat. Zile. 
Am.as:va. Çorum.. Cümüshacikoy. 

che de char-bon. sans se prop.aster à cd- teouT, pour sauts à t.a perche, pour le trj- 1ement conçu, l'admin:~rat :on centTa­
le<i, qui est restée intacte. ple Sé\'.U.t, pour le lanceiment du poid~. du le de ta.ut le mouvement des sport~ et 

A u.n horiz.on supérieur distant de iaivelot et du maTteau. de ·la sn-tnna!11tÎque de l'Allemasm~. 
60 à 1 OO mètres <le la gran.de couche. ---- - --- - - - ----

l'on voit une seconde ooudle d'une pu,is- Mo UV EME NT MA RIT 1 ME sonce de 4 à 6 mètres, mais dont rirn~ 
portance «-onomiQue est presque nuUe 1 
à cause de • .,. impuretés. L L 0 1 D T ~ l E s T 1 N 0 

D'aill.eurs cette seconde couche n'.e.-
Galata, l\fl'rkl'7. Ribtim hnn, Tél. 'Vi870-7-8-9 

C:airrie-r étajt en .pTGie à un si ~ubit et 
'Î nuis.a.a.nt vertige qu'il ne parv.e.nalt P~ 1 

~ 1 Banca Commerciale Itallana Tr!Ut Cl/ à. .encore reil.léchir. . . 
_ Vou.Lez-vous .me suivre ? lw dit New-York. 

l.es IPTodu·ot.cuN livrent leur.s pro­
dui.ts dans des caù9es d'une conten:a.n ... 
ce de 50 et 1 OO kilos. 

xiste pas partout, asant été érodée suif 

une ~.ran,de partie du gisement. 
Les séd.Jments sont Tee.ouverts à une 

di•taru:e de 40 à 50 mètres de la pe­
tite oouiche ,par les horizons b:en nets 
de tufs et de frès tufactée gris c\airs 
et jaunât.res lesquels limitent veTs le 
haut les assises tertiaines. 

D E P A R T S 
ASSIRlA pn.rtîra mercredi 6 Ao'O.t à 17 h. pour Bourgaz, Varna, CnnHtl'ir1tza, Soulina 

Ga.lat z, Bratln. · • · 1 Banca Commerciale ItaUana Tru•t Cl/ ta.ut ,ii couip un. ipem&o~e 1nconnu. . 
Il obéit docileiment. DerrièTe son ~# Bo1ton. 

<le. il sortit. llo <Pénétrèrent dans u"e Banca Commerciale Itallana Truat Cl/ 

Comm1e le ide.R:ré de mol'1phine con­
tenu dans l'opium est moindTe, cetite 
a:nnée, J'ravanoe qui sera faite à valoiir 
sur !"achat définitif ne sera pas 
.M1Jpéricure à Une liv:re et demie. 

~l~~H.ANO partira jeudi G Août i\ 17 h. I.e bat"au p.1rtira de Qu11i-i de Gnlata l>OUr 
Pir6e, (Patras), Naplet!, Marseille et lii:no~. 

"'1pasoe vo.iain.e du théâtre. Ils franr Phlladelphla. 
d. 1 CALDF-~A partira Jeudl O Août à 17 h. pour Cavalln, Salonique, \rolo, le Pir~e, Patras, 

Santi 40, Brindisi, Anc·one, \'eniae et TrieRte. thiren.t iu<ne .petite porte ""l>ect ass= Atffüatton• à !'Etranger 
rn.i.sérahle, trave'l"6èrent des cou~oir.s Banca ctella Svizzera Italiana: Lugano Ce.!t roches, formées de déb.ris de mi-

l Le pr1'x du hie' est en ba1'sse b 1 t CELIO partira Ven·lro.ti 7 Aut"lt ;, !I h. prtl<-i••• puur lù Pirée, ~lairés d'une llllffi.Ïère hvide et où l'on Bellinzona, Chta.s10, Locarno, Men-
troisait des trnaclùnâ. t,es et des acteU"rs drUto. 

i:a!l. de feldspaths et de Quartz, se tra,.. Le paque o ·pos e G 
1 

t 

'vaiUant tirc's b"1en. sont. depuis lon.g- Brindisi, Venise et Trieste. Le hatoau partira des quais de a a •· Corn.ne. en dépit des ,pluies. la ré- k 
'-l co.stu.me, montèTent un étroit escar 
~l", gagnèrent le bout d"un autre COU" 1 
loir, et ~fin s' arrêt~rC!ntt .. ?.ev.ant u~~ 
~Orte où 1 homme qw ,precéda.it le VI 1 
ltt.e.ur &appa. ' 

La porte s ouVTit, u.ne habilleuse s ef-1 
f~a et ltne exclamation fusa : j 

- Jei.n,-Paul 1. •. Quelle sunprise 1. .. 
l:o.rnme c" est gentil 1. . · 1 

1 

[] "'-ll oouc:Lain très mad. 11 oavait dé:ià I 
, qlle tout était fini, que eon rêve. à pein~ 1 
'b..uché.. s" ~roulait. D" a.borv:I. elle llll 
qioa.;1 vous. Et ipW.. 11 y avait la ban.alité 1 
~ fomnules. r .... ura.nce du ton. Il y 
'Vait la beauté de Jatny, modelée P"'" I 
''nt d.e ohoaea à Quoi Jeain-Paul éta>t 
ibnanger.et si différente de la grâce. ".'-

1 
~lliète et tend.Te de L'*;'enne. Il v ava>t~ 1 
'°l\fin, et mtout, Ce:9 t'nol.S o.u quatre hom 
..... à Qu.i elle le ipréam>ta.. 

Il ,féJicitia Ja.n,y. EiJ.le Jit mine de. ne 

1

, 
"a. 8""""1)Ce'Voôr certaines intonat!.ons 

tca.stiquee de son ami. Elle évoqua, 
q•\ln aiT attendri Quelque.~ c vieux sou­
~rùr.s. > li conta mauasadement sa vie, 
"'-rla de ,.... recherohes avec Jassituld.e. 

Qu.an.d le momenot aipprocha où elle , 
'\la.it devaiir 'rentrer en ~ène, Lucien~e 1 

"i remit un billet de faveur pour qu .J 
\.int la voir îouer. Eilk lui donna aussi 1 
'<>n numéro de 1téléphone · · · 1 

11 entra darw le 'Prem~r bar vmu.. I 
~ ee mit è. boire. 

••• • 

Il continua leis iours J<uivants. L'ai~ 
flol exagérait traQ"iiquement trollitu­
~,. aes décOjf'l~emuee, sa jalousie, son 
~ertume, vo.'i.ne. ·maintenant, aa_ ha;ne, 
~ haine imprécise, andente, u.mversel-

· ~· Je la tu<"rl8Î •. d.écida-t-il un iour, 
~ ~t a.u fond de sa oouHran-~t u • ... 
· Quell.e curiôaté le po.ussa. aupar11van!· 
' llser du billet Qu" elle lui a.va,it donne, 
tt à a.ssi9ter à une TeJ>résenta.tion W, 

colte du blé a été aibondanœ, cette nou.-- temps,, utJüsées pour les con:stro.cr:ons AL:lANO partira Jeudi 13 AoO.t i\ 17 h. puur Hou\gas, Varna, Con!ltautza Novorosis , 
Banque Françatse et ItaUenne pour v,e!l]e a produit son effet sur le mayché iPar les gens .cLc la région de Kütahya, Hato11n1, Trohi •. oude, Surru1un, Varna ot Bourgas. 

d S d d l 1 d hl ' d p QUÎ les co.nnais:sent SOUS le nom de Q~ ~ li J t1 i1'16S peur l'Am~rlque U u · j e notre vi. le ..,t ""prix u e e o- cKevhcb>. 1.., paquebot posle QUIRINALE partira \"endred1 lJ \? • • • ': pr c · 
(en France) Paria. latli, réputé oPo.ur être I.e aneilkuJ', est de&- L"ex~-- de la Pirée, Brindisi, Venise et Trieste. I.e bal&au partira de"! 11ua1s de Gnlala. 
(en Argentine) B11eno•-A11re•, Bo- c.endu. a.U$SÏtôt ;. 6.50 pja.stres. - .. ~. sétrie d,es cO<Jches ~! t r s e le Pirée 
aarlo de Santa-Fé. Les arrj,vaii?es: de ,hl.é, de J'Anatolie ont +tertiaires citées ci·haut. l'étude de leur J:Sli.:0 partira samedi If'; Août à l'i h. pour Snloni·que, ~ 0 8 an, 1"lr11 ' ' 

(au BréaUJ Sao-Paolo, Rio-de-Ja- tammenicé; lie rpretmier lot 6 é.t-é de 90 eorn~tion et ,des fossiles animaux et Patras, Brindisi, \'enlse et 'Trieste. 
netro, Santo1, Bahia CuttT11ba, wagons de h1é . .v~ que .l'on tr<>Uive, permettent t AVENTl.riiO pa:rtartt sarnedi 16 Août i\ 17 h. pour Bourgas, Varna., ConstRotza, 8ou-
Porto Alegre, Rio Grande. Recife LèS rechcrcllPS tlli 11 ières ,de range-r cette forrinatio.n tout en haut 

1 

lina, Oalatz, Braila. Soulina, Cenatantza, Varna, et Bourgas. 
!Pernambuco). T ' .de tertiaire. dans !"étage Se.rmatien. à ---·-, Soo16t60 ITAI !A. et COSUl,ICtl 
tau Chfü) Santiago. Valparauo, en -~'.~llle sédimentation d" ea-u doulc.e. ~ervlco oornbln6 aveo le• lu•ueu~ paq~=~~t:., ·,:;~gnie "" peut· I'., lll<e tenue •os pou 
(en Colombie) Bogota. Baran- d Les exarn.ens mic.roscopiques auta:nt 1 ~aur yarlaUons ou retllrdfl pour ewque ' 

quilla. ILes résultats es sondage Que macrO<ICOIPÎqUes ;nous 0!1t montré. ••hie. ' l "Il 1 d '"""pour Lous le• ports''" Nur.t, ~ud et Uentro 
(en Urugua11J Montevideo. d 1 b in 1· •t"f' "' par ail.a.a.ira. que les craies et 1 hvdto-' l.a. Compaguie délivre de11 >1 e a 1't Zélan1le et l'l:i:xtrê111e-Orient. 

Banca Ungaro-ltaliana, Budaptat, Hat- i-lflS e aSS 1gn1 1 el eS .silicates de la d.écomposit:iOJt de ces der 1 d'An16rlque, pou_r l'A~strttlie, l~il~~~v:i:t:a pour le parcours mariti1neterrestr~ IRtanhul· 
van, Mtskole, Mako, Kormed, Oro1- de Sevidômer lniers, .et que lee ·banc~ de silex duJ"8 La Compagnie délivre ''~~! d;livre ausai les billets de l'Aero·EspreRso ltahana ponr 
haza, Szeged., etc. "' .rencontrés à diffé.Tents njveau.x. pro- l)aria et lstanbul-Lon~tres .. CJ 8 

BfnCo Italfano (en Equateur) aa11aQuU,, L'Institut d'Etudes et Recherches w~einne:nt de la. Si 02 'libérée au COUTS d'ie Le :lrée,t Athène1, B:~n~~~:~s s'adr@ljH6r à l'Ageinl.!e Héuéritle Ju LIO,\ ,j 'l'riustiuo, Merk 'I 

Manta. mi11ières publie, dans son dernier la mocbfication des diorites en serpentJ.- ' our oui .r~nse1~1'élr 44778 et à son Uuredu de l'~ra, Oal11.ta-Sera ' Tt51. 4-l8itl 
Banco Jtaliano rau Ptrou) Lima, Are- bulletin, l'article suiva1it, qui a tratt Jle9 'OOlllÎointement aux venues ~haud.es hlhtlm Han, Ga a.ta, · ______ _ 

qulpa, Callao, Cuzca. TrujU!o, Toa- à la f}.écouverte d'un bassin de li- the.nnales des éruptions. F R A. T E L L I S-P- E R c 0 
na. Moutendo, "Jl.lcla"o, Ica, Piura,! gnite dans la région àe Seyidomer: D , _L, , " . ,. ·fi 

,,, e ce "ait, ~es µuenomenes .ne ~lllCI . - , 
Puno, Chincha Alta. La .région de Seyidom.,r a été dCll- cati"'1 90<lt bien iplus a.ccentu,es au v01-

1 9 
Télé b 11792 

Hrvatska Banka D. D. Zagreb, Sou•..ak. niirrement le centre des travaux 1>ropre- s.nal{e des r<>Ghes éruptive• et des •e:r- (} (.]I' Galata Clnili Ribtlm llun H5-. 7 J> - ' Socleta· Italtana di C'redUa ,· MUan, d d ---Lerches ~- • ment its e ~1 .......... ees par 
Vienne. l"ln.sti·tru.t d"Etudeis Minières. 
Siège d'Istanbul, Rue Voyvod.a, Pa- Des différent• oompartirnent• lilCni-
mzo Karakoy, TéléphQne. Pém, tifères. vest'"41:es djs\oqués et ®ars de 1a 
44841-2-3..&-5. grande fwimation lagunaire du tertiaire. 

Agence d'Istanbul. Allalemclyan Han. c" e!'Jt cellui sétend.ant aux alentours de 
Direction: Tél. 22900. - Opérations gén.: Seyidomm qui présentait les condîtion.s 

22915. _Portefeuille Doownent 22903. ,,;éolO!(iQues lea plus favo,....bles du 
Pœltlon: 22911. - Change et Port. : point de vue de la ,ré.,ularité d"allure ,.,t 
22912. deo fa.cihtés d"attaque du gisement. Les 

Agenœ de Pém, Jstlklll Oldd. 2•7, Ali mouveme11ts tectonÏQu.es et les érosions 
Namik Han. Tél. P. 1048. ayant mis à jour. dans cette zone, tou-

Succuraale d'Izmir te une série d"affleurernents de char-
Locatton de cottrea-forts à Péra, Gala- I be>ns, n-oo travaux de Ye<:herches furent 

donc .concentrés sur ces Lieux et com-
ta, Iatanbul. 1 1 b 19 35 mencèrent le er oct<> re . 

!!!!_VICE TRAVELBR'S CHBQUB_s__ E:n même temps qu"une étu.de s;:-éolo-

COLLECTlONS de vieux quotldleM d'ls- giQu.e d" eonseml:lle emhrM>ant une la:rste 
tanbul en langue trança.lse, des ann~ wnface de ce ba&&n était ipoursuivie. 
1880 et antérle<ures, .teraient acbet.ées à un des travaux miniero étai"'10t effeicrués sur 
bon prix_ Adresser oflru à cBeY<>i!lU> avec une aire ipllus Yesllrtcinte de 20 kil<>mè­

pentines. 
L'on constate même au sud de Se­

yidOmer. 'PTès de SiydiOy, que les d~ 
lornies .ein. hordUl'IC du tertiaire ont été 
soumises à une .opaliSation fort inten.-
ee. 1 

Ces Toches peirnnettent de suivre, d'u.­
ne f.a,ço.n f.rappante, les ,rphénomèn.eft de. 
.métamoflphose 6Ubies par dJes et rorii:rj­
;ne de leUJ" sillifica:tion. - (à suivre). 

TARIF D'ABONNEMENT 

Turquie: 

l an 
6 mois 
3 mois 

Llqs. 
13.50 
7.-
4.-

Etranger: 

J an 

6 mois 
mois 3 

Ltqs. 
22.-
12.-
6.50 

prU: et lndlcatüme dM annéee toua C1lrlo- tres carrée8, aire qu.i fu.t choiaic comme 1 !!==============~· .... .. . 

1 
tlê.\IS 

Dates 
Dt'll:tl"lS pour \'n1ll'11rs Comp!l!JIÜl'S (aauf imprhu) 

Anv~rs, Rotterdam, Amster- il UlyB.'ICI ,, ( orn)lflguie R.1yale 
!lit't>rla.Ddaise ùe 

a1•t 1lans 1 .. porl 

!dam, et Hambourg : 11 0,.tSlt'!f 11 ~s,f~hon à Vap. ch.du 17-23Aot1l 

!Vapeur~ allendusd'Amslerdam: « 01·e1le1 ,, vers le 8 AoCtl 

'• f ft'f'll/t'S n " " 
ver8 le l;J Ao1ît Prochains d~purts d"Amslenlam: 

11 /)iu·ban ilft4rU." Nippou Yut1en vers le Hl Aotll 
Pirile, .Marseille Valence, 

If nelagoa 11/ary,, Ka.isba vers le 19 Sept. 
Liverpool. 

- --· -· - -

c. J. 'I'. (Compagnia Italiana Tunsmo) Organ1sal1on Mondiale de Voyages. 

Voyages à forfait. - Billets ferroviaires, maritimes e~ aériens.- 50 °/, de 
rtduction mr lei Chemin• dt jer Italien• 

s'adreseer à : FRATELLI SPERCO : Quais de Galata, Cmili Rihtim Han 115-97 
Tél, 2i479 



4 - BEYOCL""U Mercredi, S Août 1936 

LA PRESSE TURQUE IlE CE MATIN ILAL eVIESSPORJTIVeE u X 0 jli"';;ar .Wte de la Uot1pête, les T~ates 1 y m p i q u e C! 1 f~:'.'piqu.es ont éti remises à un autre 

~ Escrime 
!LA BOURSE' 

Intérêts con1n1uns lltfo]aX:~t~"; ~~u:r~:.:!u .. =~ia- Les résultats de·~ la journée d'hier 1 L'Italie ·;~::1 ~;,1,:1\~etl't'p•"' 1 "'" 
Ces temps d.erniers, on signale, tian au ""jet de nos diplomate., tout Be\' d'lta.lie de 

des divers centres de productton, le comme ceJle qui règne aujourd'hui eu La journée d'hier fut sou~i.gnée palf En lnbbe tkihre, plasieu.rs fjnales p.er .. / r m, 5. - L' équipe 
manque de b Il t z · d quelques superbes performancu et mes- mitrent de consitater une man~feste su- fleuret a battu en finale l'équipe de 

. ras pour e ec uer a su.Jet · e ,nos sportifs. On disait : c:Les s'a•....:bue'-•n• F1rance, !Par 9 vJctoires à 4. Elle Tem-
recolte. Il ne faut pas , dit en subs- Turcs gagnent les guerrres, .mais Jeuirs sire le sort a daig1'é être Favwable aux pérjorité h-0ngroise qui ... L;,J_ '""' .,. la France et Londn:Hs 
tance, M. Ahmet Emin Yalmau, </Ue d!Îlploanates .perdent en.suite les fruits de p-ron.ostics que nous avions dressés hic:r_ deux miédailJes d'or, avec K.arpathy, r~Jte ainsi le b~tre ~evant New·\'ork 
p~reille nouvelle nous laisse tndif- la vi.:::toi:re>. Les- nouveaux d~plomates En effet, comme «Beyoj']u» l'avait chez Jes 1s>oids ~égers et avec Z·omhori. , ~~e. . ;, . l'tt.ris 
fcrent. Et il préconise, dans le turcs ont démontré à Lausanne •t Mail- 'prévu, Helen Stephens hanch,t le po- chez les bantia.m.s. lu succes de '.\une Suatl liel(ICl'I Milan 
"Tan", une étroite solidarité natio- treux comb' . , teau des 1 OO mètires en 11 .sec. 5. nou.-, Le FinJandai9 Pihlajarnaki, remporta Be.tfün, 5. - L'escrimeuse turQue. ilruxellea 

1en ce Jugement est errone. __ J __ J,_ 1 d • l 1 - d 'd l l'A • - · M s d F · • nale. Notre confrère cite, à et pro- Tout co 1 d' l tes "·- I veau recU«J mw11UH1 , evançant sa ce- e tJ.tre es poi s 'P urne et merJcrun me ua et:ger1 a ga~ne &a poule bat- Athènes 
mme eo •P orna ·~es, "" l 'b · 1 1 P 1 · S lia W 1 · J 1 --" - 1 " d --'J- el d pos, le fait suivant : ~portifa turcs au,9SÎ d.émontrerOllt un e. re nva ~. 1 a o ~naif.A.i1te d a ~s1e- L...l'C"Ô~ ce w es fï':J." w ters.. tant see a veTsaires canadienne et tchè- Genève 

Istanbul 4 AoOt 1936 

(Cours olliciels) 

CHEQUES 
Ouverture 

rnJ 1. 
() 70.50 

12.lJG 
IO()'J.17 
471.04 

2.48.fs& 
63.40 IU 

Clôture 
UH:!.25 
o.m.:io 
12.0ôô. 

10.07 >!I 
4.7Ulô 

84.l!5. 
~.4a.or, 

6B.4UJJO 
tes localités en vue de Conn.aître la vie capacit' .> tn.e raU&S sec. . autire part, nos m a or au oe1euret PM equ1pes t BASKET- BALL Amsterdam 

cJ'ava.is entrepris de visiter de peti- jour, à la face du moOOe, leurs haut~ l ':"iczKowna l lsec. 9et'D' ernan r. ae- éd ailurnele d'pa:rt, .nt ic a pu'· Ka.stn.erbasa que. ~ofia 

intime de l'Amérique. J'arrivai un jour Leoa f'e' t h .. d favorites pour le disque fémilÛn nous tant la F..ance par 9-4. La victoire de Nnll•e é'Juipc encore battue Prague 
1.17. 

rn.20 46 
4. 16.84 
o.1<8 J4 
1.\17.08 

1.17. 
rn.2"2.46 
4.16.17 
6.88.IO 

de moisson dans une bouygade de Kan- 1 Vl .. e yp 01 e, demeurèrent fidèl.es, ca.-r l'A1lemande l'lt.al.ie a été on ne 1Peut plus nette. mJJ- \'ieune 

fi
, Gtsela Maue.l"lmayer s'iattribua la mé - tout lorsqu'il s'agit d'une vedette corn,. Ber1.n, 5. - L' éQulPe h.J,rque de bas- ~1adrid 

sasCe. .. . . d • N' 1 ce eau... daille d'or avec un jet de 47 m. 63. re- me la FTarice. ket·hall s'est mesurée avec l'Allema- Berlin n otait pas un 1our e conge. e-
anano;ns, tous les magasins étaient fer- Du "Cumhurl11et 11 et de ''La Ré- cord olympÎQue .et m.ond.ia1, battant la E. B. SzMder gne en match d' entr.a.în.emen,t. Le score Varso,·ie 
méo<. Dans les ru<os, il n'y avait que des publique", sous la signature d.e M. Polonaise Jadwiga WaLSowna, 46 m. 22 Les matches tle lutte final 2 ~ut à l'a.vanta~e de l'Allemagne, Bu<i11pest 
vieillards et des enfants. A l'hôtel, per Yunus Nadi : et sa compatriote Paiula Mollenhau.er, par Points à 18. On sait que ouel- Bucere•t 

La T 39 m. 80. M. Bucrhan Felek, enrvoyé SfPéciaJ auoc QU.es jours al.Jiparavant, l'UrolD'll"av avait B 1 
sonne. On eut dit .une viile ahandonnée. « per'sista.n.ce en ·urquie et siur;tout 01 _ J d B-'I d fr' ....... 6 grado 

d i11 l b 1 L. f . d p ·'I · I ymp;...,.,,, e c• in e notre con ere battu Il éouipe t·~·e ~ .• 45 a' 9. y k 1 

42il. 
4.326. 

l(lj .71.t;() 

.~UK.IU 

1.97 45 
4.2i.H.3 
-1 a:i.2s 

tU778.11; 
auuu 
2.70.20 Je demandai à un des rares passants:/ am ""'. e, v· e avan.c. _ é.e comme .• stan ui en ant no1r e onns,. van1a, oe T ... ,.__ ,.,-... o o lan10 ~!.70.00 

W d fi • La 1 le an, a télégraa>hi.é lù« à son iou<- L 4 • - y a~t-il eu une guerre ? Où donc dea diffélre.r>tes vanetes de la faevre ty- OO ru a eté cein,t des uriers 0 vm- n.al : a me JOUrnée Hlo<·kbohn a.ü73fi 3.ü7.~fi 
est La 'POPUiation de cette vihle ') l ,phoïde doit être oonsidéTée comme W'le piques et sa victoire, .remportée SUJr le c:N.os lultieurs, ien Qui nous avions Je }' tl 1 . } • l)~\'ISfi;S (\ ('JllCs) 

- Oui, <'n effet, c'est la m1e'!'Te ... llho,nte IP'OUT le pay.s. En attendant l'a- 800 m. dans l>n stvL.e ad.miTable, dé - a 1 ét1sn1e 0 ymn1que 
~· d J ch f d b\ f placé Je 'Plus natlre conifia.nce, ont subi t' A 1 t \' Mais pas celle que vou-s c.roye7 •• La chevernerit es grands travaux. de ca- c en a. une ovation onni a e. oe Cet 0 ia ente 

1 li - · d d d d W J--ff d h · So aujourd'hui. une lou•de défaite. Voici après;midi, meroredi, 5 août, les J,ondre• ,,_,7_ l'~'--
réco1te s'annonçait bonne ici, cette an .. na 98.tion QW eznan ent sans oute u oouiru est un -gran c amp1on. n I OO 000 u J-J.:. 

1 1 d 5 2 bl M Quels Ol\t été les résulta.te : . · .Personnes qUi suivent chaoue Nel\'-"<> rk 
née. Mais on manquait de br-as. C); r on I teimp_s et beaucoup de dépenses., il est tmrvps, . s. 9 .est remarqua e. a.- l ba. ' 1:..-!J.-· 124i.-

La 1 C'est d'abond. Ankarali Hüseyin QUU Jo.ur es e ts des champions e1: cham- 1•.,,-, 
n'eut pas aidé les fermieTs, la r~colte POSS"tble de prendre des mesures su.scep- rio nzi a pu iprend.re 1.a 2èm1'!" Pace 16.':J.-

I b'-- 1 53 3 te.... '- f a 1u1té arvec un Anst'lais et l'a batt\1 aux pionnes venus des QUiatre coins du 'ffion- \lilau r.q 
eut été pendue. c· est ipourquoi la p-Opu- 'ti lC:J de réduire cette maladie pre9QUie en m.. 6eG. • réi.âxuant .are ameux d 1 li'\.-

l C d' Ed J_ • I . ,, points ; m.ai8 aux 1prises ensuite av-ec un e so. nt conviées à a ister aux finales 

1 

Hruxolle!ll u.1 
latlon a Jaissé toutes SC!t occupations à néant. C'est là n eoÎn QUe tes efforts ana leil, Wal:CllS, a a tflO'JSJetne, avec d .1· .. l. OI ,-

1 
1 5 3 Amé.ric.ain, id a .été battu par celui-ci u u..9QUeSt, uru saut à ~ perche, des 50 Athl'-ne"I 21. 

pout courir ai.der à ,la récolte. combinés du stouvemement, de la Mu· m. sec. 6. par itoudhe en 5 ,minut:C6, 4 3 e:econdes. k!m. m-arohe et de la seconde ~preuve Oen~\·e ~10.-
- Les travaux des chaanps ~ont·ile I nUci.palité et des habitants doivent me- Le .saut en longueur nous a petmis de Ankartali Hüsevi.n a été éliminé. du $Print : Je 200 m. "'""" 

à ce point lucratifs crue l'on a eu avanta ner à bonn-c fin. constater que J.esse Owens est véritable- d' b d A 1 t'l.-

1 
.,._ . d. Küc;.ük Ahrn.ed is'est mesuré a or u aucement du discrue, le fameux l\ru~terrliun ~·> 

ac à fer.mer magasins et bou•:...ue>s ? c:m _ coruc. 1ence,_ on ne peut pas ire, ment l'incom?arable phénomène du &iè !' H Id And ···--. ....,,. avec uni An.gLai.s et rnon,trant énergie ara er.'i.SIOn, champion de Suèd.e Prague 81.-
- LucraLfs ? ... Que dites-vou.s là l ,Que rien n est .fait sous .ce ~pport ; ce- cle. Le jeune no~r d'Ohio a .rem:porté qu'on attenielait de ·~u.i, i'.l a battu son et dü;coho1e d'une ·r.~u·larité s.urprenan.-1 \'i1>n11e '2'.!. 

lis ont éte' tl"ava!Uer a:ratis. Mais il fau.t ri>endant, ce Qui est fart. n. est pas S'Uif~ une au·tre méda.ilile o,lympinue dans lte h ..,. I ..... wclrvereaixe en 5 minutes. par touc e. te gagnera son éfprreuve favorite, sïJ 1 ~1tt.1lrid 
oons?dére:r Que si la récoltte est honne., fisaEnt. ~ c.f !aut e'n. lonrStueu:r, av.ec. · · 8 m. 06, bat- Mais, à la ir~prise de la lutte, avec un est .en p'leine possessj.o.n de .ses moven.s lhirlu1 
les paysans feront beaucowp d'achats et n Cl' eit, puisque la fièvre typhoïde tant POIUr la seco.nde fois le roecord mon batt•• par t~ucLe. -~ h h h b · · .. 1 bul I d I , 1--Iongoroi.s, id a été ..... -....- n. i:;111 :p y9i.eiues, caT ne c W! ote·t-on pa!t que I \'tt.r~ovie 
ce ~ra la prospérité pour notre ou!r- 1 exi.site toUJOIUr~ a Stan ' même si es ia • car ses B m. 1 3 d"Annarbor, n ont 5 minut.eei 35 sec. Küc;.ük Ahmed a été sa forrme acture!Le la.isre à dés:rer 1 E~-- / Hu1tttptt81 
~ade ... Les hab~tants de l'hôtel voyant 

1 
oas en sont moins no.mbreux Qu'autre - pas encore été ho.moLo.gués. .;.lirmi· ... ~ , ··1 · · d 

tout Ce mouv
--·t se ·-nt d1"t ·. fois, cela prouve ~~ les m-·res oue A 1 d '- !'Ali d L ~ ... _ perons QU li ne s a~•t Que e racontars 1 Bu(!nte'it - .. -. ~ 

1 
... -.... ......... a. secon e pua.ce, erman utz Büyük Mustafa a atffr-onté un lutteur de dernière heure et dressons. une fois BuJg-ruUe 

c:Voici une excellente attraction S'POrti- !'on prendE pour la combattre sont insuf- Lon.'S{ n'a pas failli à notre pro.no.;tic, 9uisse contre qui il a iPU tenir :&eUlemen.t de plus, notre prono.st:c. \ Yukohanu.1 

14-

2/l-
~1.-

18.-

ve. Et ils ont swvi la population oui sel isenties. t c'est vraimeŒ'lt une honte avec .ses magniifiq.ues 7 m. 87, retord 4 minutes 40 sec. Au cours d'une pr~ 1. Harald Anderson (Suède), 2.,.,1v~l·••ll 
r~pandait dans !.es champ.s... pour nous autres Trurcs du régime ré.pu- d'E..u1ope. Troisième se classa Tai.ma Qu'il a voulu faitt:, il s'est démis les Gordon Dunn (USA), 3. K'°n1neth Car- :-'liH:klivlrn .:fi.-

lei, la population de toute une ipetlte blicain, de demeurer insouciants en pré (Japon), 7 m. 74, et quatr.ième notze teins et a row:.hé le tatpÎS, où il s'ers:t éva .. penter (USA), 4. Wilhelm SclhrOder '' r ~7u.-

-.-

valc sent La communauté de ses inté -•Bence de ceitte maladie. revêtant le ca- outsider Maf.fiei (Italie). qui partagea noui. N'ayant rpa.s pu, dans cette situa- (Allema.gne), S. Gunnar Berg (Suède). ,\IQcidi.>e -.-
rêts avec ceux des pay ans et passe à 

1
ractère d'un mal end.émi.QUtC. sa place avec l'Allema.nd Leichum~ avec ti.o..n, Sie battre contre .on acl:ver.s"dÎre dé- 6. Geo~~o Obe-rw~er (Italie). Bu11k·uvt.~ 2~7 

l'.action. Il serait exaigéré d'attendre laJ Le. ihab1tants d'Istanbul et le paya un prestiJtierux 7 'ln. 73. &igné, un Esthonien, et il a été considéré MarQue du vainQuelUr : au.-dessu.s de, l•.4)1\IJS 1-'lJ llLI~!") 
même solidarité de tout UUl pa_v,. 1 tout enhcr auraient -pleinement raison Les Qu.arts de finale des 200 mètres comme bantu. Ll a été aus.s.a éliminé. 52 50 Out 'd t R .d s·· ' 

M .· au moment où d'Adana et d'lz- 1 de deanaru:leT aux dé-....,.rtcments res;pon- m.. · !1 .e.r.s ~n : ei ar or-1 l>cr11!1•1•s ('fltlt•s 1 ~ furent 11;a.gnés par ./es Holland,.is Van Sadtk a éti battu par touche par un lie (NoTvège) et 1peut-être ioolas 
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\lil -

!Ili. mir partaient des cris d'appel si1{nalant
1

sa.blee de se mettre à l'oeu.vre P-OUT B Rb. (U S A) Je Ca 15 ·1 S !las (GT""'e). 1' 111 Uunkus.i (uu 1>urte11r) everen. o mson . . · • - Finlandais. en 5 11T1in.utes sec. et '' " y ~ 1 
Le manQue de bras. les caf~ des ~an .. nous ~er la honte qui rejaa'fit sur nadien Maie Phee et n.otre magnifiQUe , l ah . 1 :t Hn11k11s1 (non11111tl0) U.HU 

d
- v1'Ues e'tair...,.,,,t pleins de chômeurrs. nous tous.> l' hl été élfanimé. Le sa,ut a a pe~ e sera f'"mP ement j lit\gie des Lu.Lac't l.MO 
.._ ......... Owens Qui, en passe de cLeveniT at è- Ya~r. égal~nt. a été éliminé pou·r un dueil qui mettra aux pri._qes le'.'I E- 1 Bun1ontl Nt1ktar 9.10 

En outre, des rniLl~eT.s d'écoliers et d'é· :f. -l=- Ji. te Le p]us porpu1aire, s'octroya sa !térie avoir .été lbattu paiT (touche en 2 minutes t•a·ts-Uni.s et l'Ernpirie du Soleï Levant. J ~~(!i~t~ lltorcos 14 .iL 
tudiants pas98.ient leur:. vacances dans L'"AÇik Soz" n'a pas d'article de 2 I I . • 1 · · .1 . E ff E , . S1rk11t1ll1t':r1i-e ltl.flO en .sec. , reoona o ympi,que, •1 "e 40 sec., rpa·r un Finha.nda.is. n e · et, aucun uropeen n est pa!Ve· 1·raniwA ·J• 
l'oisivete.' BeaucO"P d.'entr<0 eux s'aRi - fond. ' · 'fi' d d M · "' d d la f Je_ d 1 ) 2~.-..., vent n avait sour e e o.s. aJs vowa, Le bour était a-rr.i.vé à n'otre gran es· nu à épargser marque ati~ue es ~ooiâlâ de"' ~uui-. 10.~;) 
ta.tent !lla.n& ·profit. 9aus prétexte de fai- il a soufflé et le ·necord n.e sera pa.s ho- IPOir, Çoban Mehmet. Mais lui aUd8';, au 4 m,. 20, aussi Amérk.ams et Japonais Clionliu cte rar An HU o/u nu ('Ulnptanl ~f>.itl 
re du lfPOrt... BREVET A CEDER moJogué. cours d'une ;prise qu'il a voulu op- vont-il9 vainorrc aisément les Contin~n- t'herni11 de fer A11. hO e/• il h111nu 2UUfJ 

Et l'on en vient à ae demander : L du N 1517 Les séries des 5.000 m. ont vu lu poser à son adversaire. un AUeman.d. a taux. Pou.r e.n a.r.t:iver à• rnotre classe- Ci111eut1:1 A1:1ia 11 JU.40 
Pourouo1 faut-il que le principe Que I' ef-1 es ll• opnéta;.res brevet 0 • victoir"" d"Umbe.rto Cerati {Italie), en 30 J 
'~t manuel ·- J':..aJ de l'effort ,·ntel-, obterwu. en Ti\l/11Quie en date du 19 no - été battu en 3 minutes sec., par ment, notons : . Detta Turque 7{J (1) a/u 
•- ~• - b 1932 d b N 1860 15 m. 01 stjc., du Filnlandais Gunna• touche. Oppooé ensuite à un Esthonien 1. Earl Meadows (U. S. A.) 2. Bi.JI l>oLto Tur4 ue 7,a (Il) 
i uei et mérite le même TC!'PCCt ne se vem TC et :u revet o. ' Hoeckert, 15 1m. 1 0 sec .• devant r An- l , u 3 0 ( J ) 4 
soit pas imi:>Lantk chez nawi sous la form! t obi.Mu en T UTQUÎe en date du 1er août et 1*ttu aux points, il a i::J.é < irnmc. Sefton ( SA), . Sueo e _ apon . . Deco Tun1110 7,5 (111) 

211.36 
!.>0.7 .(• 

d'une vérité toute lllB.turelle. commf> chez 1934 et tf"'1atifs aux c-pMfectionnementa glai'9 Glo~. eot. enifin, du Suédoi Henry Dan~ les luttee d'h~r. c'eet MeTsin1i Bill Grabeir (USA), 5. Shuhei NiMida Olillgutions Aoatulia (l) (llJ 

l \n~'o-••xons ' P-•rquoi faut-i{ "'UC b.PPC>rté" aux avion.a aux a.iles à Tola - Jonss.on, .en 14 m. 58 ._, deovançant le Ahmet Qui a ~té le ph.a va1our·f>'UX ! il ( Jap01n), 6. iA.d.a.ch.i (Japon). Ohlig1ttluru. A:ull .1'.ie (Ill) 
es' '"'fY· ...- r ..... ..... . üb d.. ola )aponai-s Murakoso et 1c Bri.tannÎQue a gagné aux 'PQints l~ matche& Qu'i~ a Pku ollVerte tparaît l'épreuve de TnaiT- TrUHur · 1~.rc f> "/., 

· vont de ~te en n.orte men- uotut "es>, esrrent entrer en T - W d Th'-- 1 h d. 50 k l ceo\l.X qw ,..-....-. .... . l · d ·eis d ar · .&outenus tour à t-our con•tre un c cc.<X>JO c e .qui se isputera sur i Oimè· Tr~aor Turc 2 oiu 
411. 
62. 
OO.-dier un e1rTW>loi ne songent même pas ]~on la~et" ~s dm lwitn br u pays. poUJ" Mais la plu.s g"Tosse su-rprise fut oc.ca- VCK)ue, qui a été éliminé, un Frn'iandai~ tres. Nous ouvrrÎTons, ici, une paren- Krga11i 

Un •-eu! ,--ant à recourir. même prov~- ex,p o1cabon e eur evet, soit par . , d 1 . d f th '! • E •~l . . .• sonnee ans e tournoi e oo a1. ou qui, s'étant iretiré. a été considé:é corn- thèse. n effet, on peut se dem~nder. 8hul"!-1':rzerun1 
~1·rem-t, aux tr"".vaux. manuels ) Pour- l;<'eince, soit pa.r vente en_tJere. ' l J . . d 1 ·11 ~ <•• ~ j e . apôin, parvint a 'Pren te e me eur me battu., un Su.dois. un ltal':ien et un à iuste titre, ce que vient faire dan~ ~es E111pruut inlérieur n/c 
Quoi- quelou- cent••nes au moins cl-es 1 PouT plus amp .es renseignements, a a· I f • . d Su~ _._1 J' 

\Ki '2b 
-1i. 
47.70 
73.J;û 

....., ..... Gal p b p fu sur a ameu.se eqlJlipe e coe, 1 une Suisse. Par 8e8 v.i.otcxire.s, il est aotuielle- concert inte111n.a:ti.Qnal .de J'athlét.i~rn.':';. Bons •Je Hupt~sentut io11 u/(~ 
mJliiers de jeunes gens turcs qui passent dreaaeHr à N at~, 

4 
er~em5 , e ~zat, • des fiavorites de l'é!?reuv.e. Le score 3-2 ment broisième du Classement. Le bilan cette par trop longue ép.reu1ve de mar- Bons c.lo Hepréaentatioa a/t 

!-··- vacances dans 1' ois~veté ne vont- lan an, os. ~ • au eme etap;e. de'inontre comb1"en '- parb'e d~·t e·tre 1'n- h La h · B (' • 1 1 !' '!' 'Il 7'-.... "-'I,.. La< .... des .Lu.ttes est celui-ci : c e. mait'IC e est un sport en sot et a114u8 .entra.u l ~ n 1. \; v 
lls ,paA., en gui.se de !JP()frt, faiTe la cueiD... té:re~nte. Le Japon, pa.r son trtom'Phe. Nous avon.s, en lutte libre, prÎ!4 ipa,rt }ogiQuement sa. place ne devr.att pas 
1etrt:~ du coton. ·pi&r exemple ') fis y L Es n \1 s E E s crééera-t-~1 une .autre su:rrpti~e ) à 2 3 cotnr'P--étitions. N·oUJS avons sta~é être dan'S une Qlyimpiade. Mais il e~t 
trouveraient tout avëWnte.$Ce et f\UTaient lllu&ee ctea Anttquttés, ÇtnUi KiO~k La ~ond,e Terlcontr,. m.arQua une lert 9 aux 1P<>ints et J seulement o.ar tour vrai que tant d'autres sport qui n'.a- 1935. Cela· suffit rum>lem·nt rpoUif QiJI 
la !ati factîo11 de mettre en poche Quel- Musée de l'Ancien Ortent nette supériorité .de Y Ailernag'le Qui ohe. Le .motJf de 1a défaite de nos lut- va~ent rp.as leur .place dans \es Olympia· nous fass.ions de lui, le va .. nqueur pres-
que-s 90US qui leur pemnettl'air.nt de écrasa. le Luxemhou?TSC PM' 9 à 0 (4-0). -·-... -t ~··~,- ne ·•••ent pas faire te des, -t e'te' 1'nt:.O.res'. Pour en t~en~r aue ceritain du 200 m. ·de oette l lt 

]. 1 ouverta toua les jours, sauf le mardi, de l-...,... • ., ..... ... .. us ....,.... ....... -~ 
mieux J>a.! er année oco aire." IO • I 

7 
h L d d' d 13 . 17 h Comme il était 11>révu, Glen Hardi.n à notre cl··-ment, mentionn<>n• : Olympia.de. a . es ven re 11 e a . 

400 
c_, 

5 2 4 ponl. • -

La force du bras et Celle P d
, • IO p L_ ga11:na - m. na.es en. sec. • Sflllt 1. Schswa.h (Su;,,..,). 2. Whith, Selon n<><Jd, il lui faudra. faire mon' 

section =~· ~-~ --- (Ain9;leterre), 3. Dalin"Ch (Lettonie), tre e . son m · eur pour parvernr • _ Tilt entree: tn. pour cnaque !devant le CanaJ·- Lo•.rinu, 52 __ . 7 L••s réoates nlym)litllH'S d eill · 

de l'esprit 
M. Asim Us tire dans le "Kurun", 

les leçons qui se d.égagent dP. notre 
participation aux Olympiade. 

«Par wite de ba. négligence d'°s épo­
ques écoulée."-, les Tu!lcs n'ont pas inuvi 
~.ce prostrès du ~ort intemat.<>nal. Si, 
de ce fait. nous ocm9tatons aujouTd'hui 
que\Que lacu""'8, du '!>Oint de vue tech­
n.ÏiQue, 1la raison n" en .est ipaa dan:a le 
manQuc de qualit.ée ou le manque de 
diapo. ition.s de nos jeuines gen."S. Ces La­
cunes pounaient être comblées e.n peu 
de tems>e moyennant un effort disc.lpli­
no, Et alors, le 'lnOt histOTÎ<)U" •fort 
comme \Jll.. Turc> trrouve.ra 60n applica- . 

et le Philippin White, en 52 sel::. 8. ajournées 4. Rivolta (ltaJie). 5. Bleiwciss (Alle- <'-liminer le dan11;er qui le menae<'ra el' 
Miw!e clu palail de Topkapu En escrime-fleuret. l'Italie ourclassa Kiel. 4 A A - La rade de Kiel ma,gne), 6. Lloyd Johruon (Angle- 1 la personne de ses corm>atriotes d'a 

et le Tré&or ! l'A\lem•~e p•r 16-0 et en h-·key, la • L d !' i ' ·1 l F E La 1 b d d E ' M ' ........,H ..... ..,... eta~t emo.ra99ée e mi ,Le .eux 1a nw terrre). Outsiders · .e rançai.s . Ï!'ïnê ~r et ~s :wropeens et autres on 
ouvert• tous Jea jours de 13 à 17 heure.s, FTanoe battit la Suède 'pa.r 1-0 et Suisse- dennière à r occasion de 1ïnaµ~u1ation et le Suisse Aebersold. diauoc ensuite. 
sauf les mercredis el samedis. Prix d'en· Bel,gique 2M2, Afgh.a.n.istan - Danemark des T1égate9 ol)1mpLques. La flamme La seconde ép,reuve d1u sprint, le 200 M.ahué ce pérril. répétons-le, _Je t 
trée: 50 pia9tres pour chaque eection. 6-6 .furent nu1s. ol'ylnpique, al"riv.ée de Ber'Ln, brûlait à mètres, peut se tanguer .de ten~r en har 1 Owens ne manQueira IP8-8 cette ocoa~ 

Mua~e des arts turc.s et muaulmans Dans les rpaid8 haltères, Wle P!lfla1e .La h'Uln.e cLe ~·ancien viaiseeau Hanse. Lai leine, les amateurs de -sensations for-1 s·~on d' enrï.chir sa gra,nde collect'.on de 
à Sule11mani11e ; fut également .~putée hier soir à La bannière olympique Nt his!'lée aux mâts tes. trro1phée. Donc à tout seigneur, bout hon' 

ouvert tous les jours, sauf lea lundjs, Oeul9chland HaU. Chez les ·mi-lo~S.. dies na"Vtxes Ondine et Naïade, en PT.é- On d·oit se demander toutefoî!\. s1 neur : 
Lea vendredis à partir de 13 h. Louis Hostin, champion olympique en sence de 26 <iations, des amiTaux aile- Je..e Owen o. .\'•homme à tout faire> de 1. lesse Owens (USA). 2. Pau:l Hae•· 

Pri:o: d'entTée : Ptrsè 10 1932, l'est redevenu à Berlin. totali""'1< mand et de iJJi1usieu11S attachés na,vaJ._ !'Onde Sam, décr><>eherra la tim-, ni (Suisse), 3. Theunis.en (Swl-Afri' 
Muaée de Yeclikule; 3 72 kilos 5 (développé 1 1 0 kl., a rra- Le aoi9C'llr 1britannioue Neptune, hale. lui, qui, !,. veille, aura déjà di..,,...- : oue). 4 . Geol'l1;e Re>binson (U5A), 5· 

ouvert tous les jours de 10 à 17 h. lché 117, 500 et éa>a,ulé 145 H). 
3
Se
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- rnouiH.a à Kiel. 11 apporta la cloche du lé le saut en lo114':Ueur. j Mutzuo Tain.:sruchi (Japon). 6. Ose•' 
Pmi: d'entrée Ptra. 10. cond fut l'Allemand, Deutsch, avec cuirassi Hindenburg, cou.lé à Scapa En vérité, rien n"est impo.-ible à oeet- 1 daJtP (Hol!and .. ). OutsK!ers : Sir (Ho•· 

kilos et la médaille de bronze revint à Flow, qu'ôl •end.ra à la mar;ne alleman· te peTle no.i.re. Rapp-"-ns-nous ""ule- grie), Packard (USA) et Neckerma•~ 
Musée de !'Armée CSte.-Irèm) 1 =<> 

1 
. Wasoi.f Ibrahim (Egypte), avec 360 k.- de. mont son exploit nui n'a 1'Mnais eu de 1 (All~e). 

ouvert tous ea Jours, u.uf lea mardia ""' 
de 10 à 

17 
h. Io , On attend l'auivie d'un croi,.,.ur ita-1 précédent ert qu'il réali.sa le 25 mai E. B, Szander. 

FEUILLETON DU BEYOGLU N° 44 - Et dans une situation délica - mons... Un geste vague de m.a main parut ce QU je 11 epnotJVe pas le be.--oin d'astâi' 
- Ces iour:naliate9 on.t une façon de re,pouS&er l'insinuation. difféiunlrnlent, et non !pas .rparee Que jt 

PETITE (OMTESSE 
par 

MAX DU VEUZIT 

---
lonsc:temps sevTée ... 

Chapitre XI 

Je voyais . es yeux. ÎinQuiets 
Partout, à la dérobée, et son 
v~ge tourmenté s'efforçait de 
et de cacher ea pensée. 

1 
- ]armais, je ne vous aurais sup­

po.'<é de tels goûts 1 Vous êtes si ~ê­
fureter veuee, si délioa.te de 1Parolea et de sen­
pauVTe tâments, Qu'il sennble na.turel de vous 
sourire sépareC d.u monde et de ses arhfices. 

Awèe quelques phrases banales sur 
le temps, 1a. vie chère et l'encombre­
ment de P.aTia, ell.e ne 'Put résister à 
l'envie de par:ler de ce aui l'amenait. 

- J'ai lu votre nom dans un jour­
nal. ma chère M-yette. Seriez-vous, IU"" 

biternent, de-venue ·mondaine ') 
Une faible rougeur ook>ra mes joues. 

et, bien que mes 40:oûto fuaoent plutôt 
p()rtés ver• la solitude, je répondis eaJ119 

, hésiteT. 
- J'ai toujours a.doré le monde et ~s 

réception.a, se& fêtes, ses eoirées ... Pro· 
bableinent, parce que j'en a.i été trop 

- TouJours Ja iforce de.s contrastes, 
fis-je en souriant aisément. 

Mais el\e restait soucieuse. 
De 11tra.vea .problème~ devaient ~r· 

gir soue &On CTâne. 
- Je n'ose pas vous b1âmer, ma pe· 

tite Myette, il est naturel, à votre â~e. 
que Paris, ses P1aisirs, sea lêtes et Mi po­
pulation variée vous atirent. Pourtant. 
avez-vouS réfléchi que ... 

- Que ') in~rQR'eaÎ-je doucement 
en voyant gon hésitation. 

- ... Vous êtee mariée. a.cheYa-t-el-
1.e à m.i-v oix. 

- Si -peu 1 

te ... 
Pénible ,même j'en conviens parler t - ••• ou encOTe, continuai-je, Qu'il ,porte le nom de votre fils. > 

- Enfin, vous comprenez... - Oui salit iusmenet la personne vienne en France m'adresser des T.e- · J'avais dtt ces choses avec unr ce1' 
- Non, je ne com.pI1ends paq, shè- qu'ils vantent. C'est oele. que ie vou· proches, me donner des oJdres et ta.i;ne vivacîté. 

re maman 1 PaMonnez-1moi de faire la lais- vous dire, mon enfant. pr-étendre exiger QllC je m'y confor~ Eolie se frit, to-ut de suite, concili.an ~ 
aourd,e oreille à votre rappel à I' ordTe ll .m' e&t, irn.ailh.eureu!'lement, i:m-

1 

me. te : 
materrnel. Je devine très bien Cl" QUe PO slble d'ennpêche.r ces $te'nS de citer

1 
- De cela, je le crois oa.pable. - Ne voue ·fâchez fptas, ma petit' 

vous pen&ez : votre ~ils est loin,• inca.~ mon nom ou mes toilettes. Toute dé- 1 
- Dans .ce cas, maiman, nou~ nous Myette. Je n'OUiblie ipa.a tootes les ra.~ 

pable de me défendr.e, de me tproté- mairche en ce sens ne pourrait au'ag~' TllOus expliquerons. J'estime n'avoir ni soM Que vous avez d'en VO'l1J.oi.r à Ph' 
'ter. ou, !Ûmplement, de m'ac.cœnpa- gyaver le m.a:l. 'ordres ni conseils à recevoir de lui. Et lippe ; mais je auis viei]Le, pLu.s encor' 
gne.r, et, à 23 ans à ·peine, je me lan- - Et :pot.1rtant, .si Ce9 éohos arri- 1 comme la fortune m'appartient et Qu'il d'avoir connu bien des SoUffranc~s. o~ 
ce en plein t-0urhil1on, sans: ex;pél'ience véUent ill.9Clu' à Philippe J Avez-vous ne l)eut me couper les vivres. vouiq; .du ne>mbre des années ... et f ex.périe-11~ 
de ia vie. et, ce Qui est pÎ!:, sans char Pensé, Myette, au tort que cela pol.Vf-

1

1 voyez, .maman, que je ne Plll1i rien re- m:a a,ppiis QUe le ;90leil ne 1-ui pe.s o\J 

perron, puisque j'ai rrefu.~. il y a Que.Ir rait vous causer ). douter de lui... .même éc:bt- deu7 jOUrTe11 de truite 
Ques mois, l'appui afecrueux Que vous - Ma foi. ·non 1 L'opinion de vo-, Elle soupira tristament. - Afont ') ·~ 
m'offrie:i; comme hier je déclinais l'of- tre fil ne compte plus fPOUr moi. Je - Ce que je V'Oi.s, surtout, c'est que - Alors,. je vous 9lJipplie, je so~8Ji 
fre am.caie de la baronne de Monta- sui.a 1a. femme :im:portune dont il ne .vom che1rchez à •mettre de lïr.réparah1e te que, quoi Que VOfllS soyez portee-. ~ 
veJlc. IVeUt jpaS connaître J' existe1*:,e, J' e!'l• entre VOU'5 et votre ma.ri. faire.•• VOUS Oie Oo.tnmettiez iarnai j'Jr 

- Juste.ment, chère enfant. Je ne père Qu'il s'en tiendra à c.ette orpin ion· - De 1'1:rtéparable, fis-je amèrement. létmécHab1e. 
vous blâme pas d'aimer le monde à 23 jusqu'éW bout . Cr.oyez--vous qu'il ,n'y a rpa$ longtemps Un sourire iJ,lumina m'On visage. 

E 1. noJ11 

fl,ns ... C'.est tellement naturel. .. mais... - Et cependant, ma petite, cette qu'un pareiJ abÎime me sépare rie vo- - t rvou-s Ofloyez que ire mon 
- Mais c'est de rm'y voir .cule quj crainte rn' est venu.e. Et j'ai peur pour .tre fils ? .dans um journal puisse en mettre ) . 

vouiS tourmente. V-O\lt9 des coJèrres de mon fils. - Vous savez Que mon coe11ir Ve'Ut Une flambée rose anima son vi
9 

- c· e&t aussi .de vous y voir lancée Son ton ina;vré 1me Fraip,pla ,plus QUC espéTerr ... 
avec un tel acharneunent. je ne voulais le }aisser iparaître. - Mais je sai.s &U-'.'1 i quel eont mef! 

- Oh 1 - Voy0rns, ,1111aiman, fig.je, vrai - ,sentiments 1. .. 
- Mettons une telle ardeur. QU~ vo- ment étonnée. E~ fe1'Iflernernt, malgré- sa grande pâ-

tre- . .. an:mation est remaï"IQuée par lee Puis )ajoutai : teur : 
chroniqueurs. lLs ci nt votre nom, vos - Qu'est-ce que vous voulez que Phi- - Aucune con~iidération ne mt' ft"ra 
toiLett~ et commentent votire attitu- fi.ppe fasse de plus qu'a.cruellement ? jamai.s voir un v:éritable mar: en PhilÏl:>-
.:le 1 Sa colère ne peut que !J• exeTCeT de pe d'Armons. 

- Mon attitude est impec:cable. deu.x faoon : Qu'il .deima.nd.e J'Annula- c 11 e'.'lt mort pour moj dan~ tourte 
- Je n'en doute ·pas, mon enfant. Ce tion ') C'est ce qu.e je souhaite ardem- l'accefltion du mot 1 

que Jaime mains, c'est que, parlant de ment... c Et si, mai\gré Tes awaxen.Cf"S mon· 
vous, un journaliste puisse se Pf'"rm,.ttre \ - Peut·être ·même est-ce ce Que daines de la. v5e qUtC je mène, ie reste 1 
d'écrt-re : la délioieuse comtesse d'Ar·l vows cherchiez ? honnête, 9a.ge et respectaib]e, c'est par-

ge. - dtl 
- fout d,;pend de la ca1J6C .. • , 

faits 1 En ~énéral, n.os chron:ques fll~P', 
•" daines PëlJ'lent surtout des grn9 QUI 

musent ... 

Sahihi : G. PRIM! 
Urnumi Ne!A"Îyat Müdiirü 

Dr, Abdül Vehab 
M. BABOK, Bas1mevi, Galata 

Sen-Piyet" Han - Telefon 43458 
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